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Vue «imlntre Carat a aaartrookn Ua ca
l&at tue d -&a une explomon de •'•n
<li-© Crime korrible aux chutoe N.a
xara.

Le " Quebec
Québec, ld—On h pesé eiittedi 

matin à cinq heure».et s im* tr p de 
difüculté, le nouveau balancier du 
val eur *4 Québec.” On poaera • n 
arbre de couche ce» joi.re-ci * il e»t 
t robal le que le tapeur reprendra 
Je aervice à la fin de la aemaine pro- 
cnaine.

Accident
— Hier matin, M. Jame» Moore, 

ouvrier du port,demeurant à bésia, 
travaillait dan» le t-aeein i.oi. ee. 
lorsque, tout à *oup, un madrier 
t i ba »ur lui et lui écraaa d ! m 
manié e tif'rrible les deux dernière» 
nhaian^e» d’un doijft.

Traverse» rapide
—Lesteamer “ Parisian,” parti de 

Qn/’i ec pour Liverp .d, le ill juil­
let. e»t arrivé à ocatinatton jeudi 
le 7 août. pae.i!t-il, H plu»
rapide traveraéé au »ui; enVore 
<aitc entre Québec et Liver po<..

Farce »lui»tre
^Tl^:RBRookE. 10—T* )** a'' :irc cx- 

traordinair»* <>ccor>e la ju»t en 
moment. Mercredi de la » 
dernière, deux jeune» jjarv

dieu-

à la ->

e
matne 

n.» d'en­
viron doute ans. aval nt \olé, dans 
ta '.'arrière de M. Abraham t cul erre 
jr.. àTextiémité du quartier Nord, 
un petit barii contenant une dou­
zaine de livres de poudre et quel­
ques pied» de mèche à mine.

Ayant commis ce larcin, le* deux 
enfant» s’adressèrent au jeune 1:1» 
de M. Ferdinand a h .rest, demeu­
rant rue Queen No 96, haute-ville, 
lui dirent de mettre le feu à la mè­
che mise en contact avec la poudre 
qu'il» avaient placée contre un ar­
bre et de mon’*.r dans les branches 
de cet arbre avant que la mèche 
eut comrouniq’ le feu à la mine. 
Lepauvie enfant, à peine fttfé de 
douze ans. ne mesurent pas lescon- 
sé• ju* n- es probables de s.» témérité, 
lit c* ou'ou lui demandait. 1 ne ex­
plosion formidable se produisit et 
une gerbe de flamme», montant a 
plus de seize pieds de hauteur, 
brûla cruellement l’infortuné.

i.e jeune Charest eut encore la
fon e de descendre et de au
domic ile paternel. Ses pied» étaient 
brûlé» jusqu’aux os, et des Ïambe..ux 
de chair adhéraient à se» vêtements.
Il mourut le lendemain après avoir 
enduré des souffrances atroce».

Cne requête n été faite par le co­
roner A. G. Woodward, ma s les 
faits sont tellement embrouillé» 
qu’une nouvelle enquête doit avoir 
lieu.

Incendie d m» zrand moulin
Tolling wood. Ont., 10—Ce matin 

le moulin à farine de MM. Mc­
Donnell & Sons a été réduit en cen­
dre». Pertes $35.000. Assurances 
125.000. L’origine du feu est incon-
Bue- . —Le» pelleterie* Bremrcr

Ottawa, 10—Sir A. P. Caron a 
déclaré de nouveau bierque le gou­
vernement n’est pas responsable 
des pelleteries de Brcmm r, confis­
quées par le général Middleton.

Chemin de fer du Labrador 
©ttawa, 10—M. Cimon.député de 

Charlevoix, est en ce moment en 
cette ville. Il dit que des capita­
listes anclais doivent arriver la se­
ma.ne prochaine à New-York en 
route pour le Canada. Il» nolise­
ront un vaisseau pour se rendre au 
labrador et visiter le détroit de 
belle-Ile, afin de voir s’il» trouve­
ront le port de mer que l'on offre 
d * itili&er comme terminus du che­
min de fer proposé du Labrador. Si 
le rapport des ingénieurs qni ac­
compagnent ces capital s es est 
favorable, le projet sera lancé sur 
le marché anglais.

Crimo horrible
©Ht tes-Niagara. 10 — On vient 

de découvrir un « rime horrible en 
cette localité. Un individu de 
Rochester a ué sa femme et a jeté 
son corps dan» les ( bûtes Niagara 

(Détail» sur la dernière édition.
Succession

Halifax,10—La succession de feu 
le ; /en or gouverneur McLellan 
cjI évaluée à $150.000.

Séparation
Halifax, 10—Le fils marié d’un 

ministreangl.can d’Aiwieterre s’est 
sauvé avec »a servante il y a quel­
que temps et est venu s’établir en 
cette ville. on père l'a découvert 
e l a for* é cl reto mer en Angle­
terre. La jeune servante est re§ ‘"e 
à Halifax à l’emploi d’une famille 
honorable.

Fz plosion
Halifax. 10—I ne dépêche de Li­

verpool mande qu'à 8 heures ce 
matin. James Warman. comm is au 
magasin de fer de M. Colin Camp­
bell a mis accidentellement le feu 
à un baril de poudre qui a fait ex­
plosion. Le magasin a été m.s sans 
dessus dessous. I>e mur des maisons 
en face a été démoli. Warmvn est 
blessé à mort, ainsi qu’un peut 
garçon.

Retraite» eceléaiastinuos 

-^La première retraite du clergé 
fin diocèse de Québec «’ouvrira au 
Séminaire le 2*. à 5 heures du soir, 
peur se terminer le 2 septembre au 
matin. La seconde commencera le 
r septembre, et se terminera le 16. 
Tes deux retraites seront préchêea 
par le R. P. Gonthi* r. dominicain.

L«* retraitedu clergé de Kunouski, 
Rouvrira le 22 août et »e terminera 
lt 25.

La retraite pastorale d i .-*•

piéMUcnt \a chb, dans u* co^rai
l’ai rèe-in d . et il a é é de». i<.i 
pédier demain tou» )c*e irmii 
marchandise» à leur» tiifièn 
dt-fr'-inaiion»

l’n avis affiché dan» le v<>.». 
de la gare invitait per»* 
désireu»*-» de trouver un emph 
a«* présenter au bureau de la * 
pagr.ie oe» chars-pslai» M agm 

1 n de» employée d' la comp 
a déclaré que 16u horonie* av 
été ei’gazè» deceit* inaiiière. 
parait-il, ont de IVxj érience 
le service de-» voie» f* rrée» 
outre un certain nombre d’apj 
Hone ont été- f ► • *. » i.. »
dsirurant dans le» environ» d« 
New - York. Fluaicur» d’entre eux 
soui employé»sur différente» ligne».

Ecthouaiasme 4c» * Chevalier» ■*
—Workman Lee. le grand-maître 

de» Chevaliers du travail de ce 
diuirict, est arrivé d’AU*.*»!.' ver» 
midi aujourd’hui, et a convoqué 
One a»»cii.biêe de» Chevaliers cette 
aprè-midi.

Flu» de 3,000 de ce» dernier» 
étaient prévint». M. I ee a été a. - 
cueilli d'une manière très enthou­
siaste. L«» tk\ port» d*- différent*» 
ah»* inblf e» 1*» long de la ligne ont 
éié reçus, mais l.i été impoMiule 
d en coi naître le contenu.

I Une résolution a éié adopté*pour 
renu rcier la pr* s»e de la manière 
dont elle a traité la grève.

t et aprèe-inidi de nouveaux or­
dre» ont été donnée à la polit e 
- u .
pour c m pécher le>* trains de mar- 
chandiatnde circuler.

Le principal corps de po».ce est 
stationné près de spuytenduyy* I 
qui est coi.eidéré comme l 
la position. Un • roit cependant 
qu'il n’y aura pas de détordre.

Hier soir, J. J. Holland et le se­
crétaire Hayes, du comité exécutif 
des Chevaliers du Travail, sont 
partis pour Détroit. Avant leur 
départ ils ont ordonné ii tous 1« s 
chauffeurs des ligms Yanuerbili ue 
quitter le travail. Aujourd h i 
toutes le* locomotives au dé] fit 
Grand Central u’out plu» de enauf- 
feui>.

Tr mhlo» pré» d» Syracuse
Syracuse, 10—Une dépêche reçue 

hier »oir annonçait que le» gré­
vistes avaient enlevé un rail près 
de Dewitt et qu’un train se trouvait 
arrêté à la station de cette localité. 
Une autre dépêche dit que la milice 
s’est emparé de la ligne et que le 
train arrivera demain à New-York.

SYRACUSE, N.-Y., 10—Depuis sa­
medi so»r la milice garde la ligne 
du chemin de fer.

Pre* pour la bataille 
—Soixante hommes de Pinkerton 

sont arrivés de » hicago cet après- 
midi, assernuntés uéputés-shérifs. 
Ce soir l’artillerie et les munitious 
ont été tenues prêtes pour la lutte. 
Un dit au’un effort se ra fait pour 
rétabliras circulation sur la ligne à 
l’est de Syracuse. De bonne heure, 
demain matin, la milice sera sous 
les armes et ouvrira le feu sur les 
grévistes, si ces derniers cherchent 
à empêcher la circulation de» trains. 

Coups de couteaux
New-York, 10—Tony Langoni,un 

coiffeur italien de l ewis street, a 
été arrêté pour avoirdans un accès 
de colère, assailli à coup» de cou­
teau et grièvement blessé son jeune 
apprenti nommé Thomas Barbor. 
Le bleseé a été transporté à l’hôpi­
tal de Bellevue et Langom a été 
écroué jusqu’à plus ample informé. 

Eiabuftoudo
Martin’s FoRD,Ky.,10—M. James 

Mindleton, riche fermier de cette 
place, a été assassiné par des incon­
nus embusqués sur le bord d’une 
route pendant qu’il se rendait au 
tribunal du comié où il avait été 
a>s gné comme témoin des pour­
suites criminelle» intentée* à un 
nommé W illiain Jennirg. Les autre» 
témoin* assignés ont éié- tellement 
effrayés par cet assassinat qu’ils 
refusent de se rendre au tribunal.

ic n^vacc
Vienne.

chemin de fer a été précipité 
hrfüt d’un remblai, pre» de l*d 
dan» une ri* 1ère. Une viuglain 
pu»»ager» ont été noyé»,

L Dal e en Afrique 
Nafiks. 10—Lc bruit court 

l’Italie est sur le p dut d’acqu 
avec le consentement de l’As 
terre cl de l’Allemagne, un U 
foire important au sud de Zanzi
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L Angleterre fait de» ©xcu»* • A la Fran­
ce Larmoe rng. iiso moconteate
Traité üo paix européen.

Excuses a la F r me©
Londres, 10—Au cours des négo­

ciation» avec la France au sujet do 
Zanzibar, lord Salisbury a fait d* s 
excuses à la Fram e de ce qu’il n’a 
pas fait attention à l’existence du 
traité en 1862 en concluant l’entente 
au^lo-aiieniaiide.

Le mécontentement dans 1 armée 
anglais*

—Le Chronicle exprime son pro­
fond rt g ret de voir que le mécon­
tentement se répand rapidement 
dans l'armée anglaise; il p évient 
le parlement c«» conséquences que 
p urrait avoir sa négligence à 
prendre »> s mesure» néecsaire» pour 
y me re un arrêt. Dan» l'état 
act ei de» choses, ce journal est 
couvain u qu’avant pen l’armée se 
trouvera dans la situation où était 
l’armée i Tança, se avant la révolu­
tion de 1789 et qu’elle aura des rai­
son» pins sérieuses pour agir de la 
sorte.

Une partie de la garnison de Cha­
tham s'e»’ révoltée. Les soldats 
disent que le* sergents leur impo­
sent quantité de service* inutile» et 
d’un caractère vexatoir*, sans en 
avoir reçu l’ordre de» otüciern su­
périeur».

Il» ont refusé de prendre part à la 
revue et se sont barricadé» dan» 
leur dépôt. Vingt d entre eux ont 
été plus tard arretés et mis en pri­
son.

Traité de paix européen
Berlin, 10—Selon le Pont la visi­

te de l'empereur Guillaume à Os- 
borne serait de» plus »ignifl‘ ative» 
et »cs résultat* •©raient de nature 
à sauver le monde.

H ’ n pr > c» formé par
le _c..*ic empero r d’arriver è con-
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VVKN DHE—fnu-f’‘le malaflte. mayiiHin 
tAi>a<onniRte, fruit©, au ©entre a* la 

villr. ' ..'h >.-er a l-« l’nv a an- . ! •. r • 
Notre Dame. JCjall—lu»

\ VENDRE- HétoD. salon. ro«i8*if«rio et 
fruits, épicerie ©t t u4. -• 4 © 
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J© veii'l© pour m*-r» ’ r r «1«-* aü» i *>. E« r.r©
B L. H-’. La I h - ► 3Ujnil 1 m

tUK Uun© pc redan* un lion

rm i».©» fi' t ©» à ont r©
. '«• • p >nr î>'ir«'aTi Sl/Kl.
- hlnn i •*. IV la «loiiAam.»
rue Notro-Dauio. U mar* In

a > ii :

Plnnncnr R A. Wood êc Cie A ruban, ma 
chiner, n ra ulure» corroyour

et quaiitilé «I a.rr« ^ tna< lui e-a tra\aillu 
le IkiI».
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J», iuil I m

ntr a • i«nt e p 
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Dam .

L VENDRE, pré» d©* ©hart «t d©a 
,\ t©aux. un hotel av©r r a ribr- j. , ^ 
e 1_' «h» u hr©» pour t** n-, «. K.
X. Bcrixand te < i«. i-W» me Notie Damn.

_____ ______ ________ 244 3

MAONEFI ' I TERRE K î N DRE 
A vendr à lent mil «■« d . b . . villar©

■ nrrt » nu 
!o’.tagn©», nontenant 41 

u iode pro'onil'ur. ayant 
»a »np©rf1« i- rn 1k>la

de T u Li©! n. 
rom té «le* lieu 
arpen * d© f o .t, 
encore 70 a p- t* *i 
nu. leur© Tut t© etab.i© ©n «u r©rl« .S<*l «1 * 
plu*- fertile» can*, b» t©* * *• part ©-. I'«n.r 
t»1u» ample» information* *'ad: »-«:r au i>r«> 
pr.f lair . S. Mackay. N. P . Ml ni© Ht Hu- 
l»ert. 4 ‘o i treat ''1 1 M v uni

Divers

VIH—J© n© ©©rai r©»oon»ahl© âpre» ©»-*t©
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243 3
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MUSIQUE NOUVELLE
Oran»!' m r 1© national©. l'I nion. • • i 

d- a/nr. t • " t'*« « 1:©h auadlenn<
.1 !v«"tMvoir «■© mo © ai xain© par f .

I Baker. Kfiupu* «K 'tr la val»© *!• a 
*ai*on, h«* ; I’ r©tt« val»© p r 1 ante» r <!♦• la 
To-e* ©t an **' l»«»nii©, •« l*riéf© an • :•
©hapell©. medilatifin r* t* t.**'-. un io.i inf»r 

© u par liai oy. P*' A. h* r<*». tri- ,"11 
inareho par K « ©r, P> Mill© Heur*, poli. •
1- meilleur de l'uni.©e. H» ; HU»*i. prête» pour 
ïn . oinmer «• «l’autoinnc, 1©» den i. .©- non 
ve .©* flan-«» <''i N* " York. - v r Th© 
Yora©. fair Mahler, *•! Th© Berlin, lair iliman 
>. a un. non» donnons le» méthodes «le 
fl«n»« i 1 • 'i or»«f

wAi/i i:i« w-ritKFî'r
20 rue Rlcury et 2326 rue S te Catherine

1 ruai- 1 an

AlïTHUR GRAVEL
ICI devant av©r E. K OUbcrt)

FABRr AfCT UK
PATRONS ET DE MODELES

637, rue Craig, 637
Fn arriére delà béî «*© Warden, King A Ton*

Montréal
îxpden.ierv p©rf« < io:.u. in©nt» dan» Kind n* 

tri© du tournajf© «lu Irri*. ©t grand© facilité 
j our U»»iU» Mort - - d ouvrage». Tnu^.ie» fKilto»

(our phanniK .et.*, trail©» *n Ia.I**, rno l« ■« a 
Anit4*i.-. om*4m©ntf <1© tout»:» aorte», fî©h©» 
jourt. h'graphe ett©iéphf>n«4.maillet» ©t talon* 

pour.© i » «i© or«»f|U©t.inanch©M pour plumeaux 
N. B T-.'iUs» Hor‘e» d ouvrage» en boU 

piomi«u mei.l exeetiU;». 7 nov. 1

Notaires

i*. < ;. >
Notaire, 1444 rue Notre-Dame

Fuir, la nu-liotiMi’emir 1 ' i I carre Dalhou»la. 
'I « I©phone Bell 2>Y?2. N. lt Att«'iitiou »pé- 
cial« aux régh'tneiit© <l< ' * . < «4 fion». itartag©*
♦ t « ©nt©» fie bu n» de -i.....  ni • Bm• un ouvert
de- 8 hr*, a.m. a 'J tir* p.ni. m *©pt—1 a

Confiseurs

• 5. \\r A I Aï I
confiseur

52 Rue Bonsecours, Montréal.
BiHTult» ©♦ nu-rrrie» f» ' t tOU*l©» lour* lsm 

mire» par la mail© MTont proiuptement exeeu 
t*>, r.allr de rafraicbiK-u iiM'uU. b»©p. l.»

La Cslchré Poudre a Patisserie

COOK’S FRIEND
(KAMI DE I.A CUISINIERE)

Ta meilleur© et la *col« *nr laquelle on 
poin»© compter »ou* tou» le* rapport».

A ©©tirer, '««n» que ©haque paquet port© 
cette vignette.

Peintres

F. ËD. MELOCHB
(Aiiden A)At© d© M. N. IPiritt»»» i p; .

I« «m a I > • . -
ARTISTE PEINTRE

Décorât ton d'édihce» public» religieux et 
ri% il»
l’.i -idenr© : 43. ni© de» Allemand».
Atelier»: 7. ni© Saint© Jolie. 31 o©t. la

ruikmur kartik

1. Knl.int 'Ui*ouv4»o

io l iait#répéta Thérèst 
ut «h* tu* point savoir tic quoi ; 
iaeait.
Ho «lu haronGof'rg»'» Uittor 1 
lia bit'll «iII(4 j«' lut mi pt>riuiM, 1 
qualité «l»* futur, il«* '»‘uir 

\«*n chsquo jour Tu t« 
très bi^lh* tr. imuirssta robe 
pcrlt i'i ut (‘vile qui leva U* 
x
lui, ma m a u

n «u vhtit* «lu baron Rittor,
nir«>UM le iuoiuimiI t»at
u«*iim «tccujx'r «h* u«m coin 

Nous alloiiN nictlro en 
• u Ica ntebora «b h grntula 
ra «d de» gr iiidim inttdistcH 
1 ! ! Rien «le t rop beau 

pour Mme la huronim RUtitr, «*t 
pour la mèn* «le Mme la baronne!

Maman, j«* v«ui«lrsi» voua ilo- 
inauder la p«Tiniaai«»|| «b* nt' |>ua 
Mortir hvc«« voua aujourd’hui, 

murmura 1 hé rèae.
Ne j u sort tr, «iiisiid H a’ngit «K* 

eommandi . A faire !I l’«»ui«|Uoi 
«c caprice?

.H- un* m«‘uh 1 r«‘ka fat Ignée, J* voua 
aHNiir*', cl tn« iim- un p< u aouffraiiu*

M vous \ oitlit /. in«« laisaer Ici, je 
proflti-rai «le ma aolitmh* |n*ur 
« « i ii« i\ mon am ieniu1 iiialtr<kHM4« «h* 
peiiHion.

Tu veux lui nnnon«*crl’incroyn- 
blo ehan< «• «|iu t’arrlv«* ?. h* eoui» 
«lu sort «pii va t«‘ rendre vingt f«>i» 
millionnaire ?........

Oui, maman j«* veux lui nu
noiieer ei'la........

Mme Daumont ravie a’oerin :
(’omm«,îu,«*M-l 11 «ton«' xéritable- 

m« al il eompia iuln* («tu lionhcur? ..
Htea voua l^l«•lt maman,

f|UTim graiuh' I- rtuiu' «lonne le 
bonheur ? balbutia l’hérèH»*.

t OniUK iil, ai j’en hui» »flr«' ?........
reut-il don«‘ < xiat. r un «toute à « «♦ 
sujtd ? Il u'n » «ju’utic « I10HC »é- 
ru une et vraie «iaiiM le mon<le, c’e»t 
la riche»»©

1.1 voua profltiTez largiuneiit de 
la mienne

4)ui, eerte», noiiH en pr«»flte- 
ron» ! ! il me »« mble «pie «-’est trop 
jtjaie ! K»t-«‘c que tu Hongera in, par
iiasard, A nous h* reprocher ?........

Oh ! paa le moina du monde 
Je mVn réjouis pour vous, au eon- 
train* ...

Hi lu ne déguises point ta pen­
sée, »i tu d 1 • v 1 «’il» «•iifln raiHonnahle, 

t'« n féli« ite v iiifèn rio nt I.h !.!•

Mcdecin* Vet-îrinaires

O. FORTIN
MEDECIN VETERINAIRE

lii.ur»© d© km ©©au. «!»• H a îU et <i«> 4*3 
BUREAU KT IN Kl It .W KitLi

679 rue Craig,
T'IAphfin© Fédéral r,<7.
B r« ««u da a«»ir 148 m© Ch.i«np «lf Ma-«
’I .'Ht'ement de toutéw malN<a< il» urnmix 

dcXKMtiqUft». 2>« f**v 1 a

Plombiers

BASTIEN & GAGNON

siOUMI-- »N
Hl T

De» w.«;nii-»!f n» - a« t«f- 
L'ÇXMM « h©* le »on»*ign© 

ju»qn»it'-' o'.rxnt in« lum vem©rt. » r» iir*. 
p.rn . p »nr h pr • I Ag© «i©» rafrat- - ;< nt». 
etr.. I© oirdu pique-" gué d© 1 Am»>'.ation 
d«- hou «.©r» -ur 1* terra.n dr 1 Expotl. -.n le 
20 aofit f^i’iranl. H. W. I^r* . . •©« n-uore

« v
241—4

lenomda© w.h -r. ,n.t. W.D M'héerv. 
Au' tine autre n'eut véritable.

23juin- lan

PLOMBIERS

Ferblantiers
SANITAIRES

et Couvreurs
Vm.ar© I* 

ctiaufl© «t h Vaf©ur. Haut*} 
©t Ba»*© prOH^lon

1955 RUE
iTit tr»a mod-

STE-CATHEHINE
ré«. lOJtti: 1 a

i^S CE

tu AMBRE, pf r-!' n 

ion* DK K lAUE e:

41 *'t-< r»n-tan?.
233

BOH* DKW IA'iK» HOKfVEAt X .SEC.»
d© l.--r« qna ité. 1" à J8 pi©d* de long en 

2© »i' re- *: ^--©ur* » 1r©,
©n iaryenr. H adr©'«*-r » Nap. iTefoniain© 
N», l « r'»* n * ‘ .«t ______ 1~*> }**>

J> ' I
P ‘

No 84 ru© rt J a- un-K ________

TERRE A VENDRE
LONGUE-POINT Z Sarcossion

Archambault
Lotus

te t hteootirai coLiiLvu-tra iv -Ida ^ txait«é de paix «uropéen.
«MMS COUTAIlL

<Vra vcod'ie à la ï«ort© d© î ©gî «© d© la 
Korgas 1*0»:'ta. « onr- « ira» d a mat n lundi. 
1© 1? aran 1S5»j. «jq d© g-» a gré d Kl g <©tt© 
ra au b*»r*-»« d» aotairs «ocs-igné. on* 
■Î .^1 : oo©’©T» a n « la Iy»nru©.Hoint»-.

. - i
ti* §>©»»•»••<>©«• * ■'> »> *'>*■ tr©» Men ¥4i,
■©©en mer*' -ré :. :i * ••o .i .eu»©
8' a .r ut. Ps*r t.f»n • ad'e*«*er a 

ODIlON LaHaDiE, N O'a Ira No LA rue Ht-
ia.^Jcr% Mcn-r si. &juu—j UaoOt.

NOIX LONGUES
n pr pnun

▼ ■ *V ‘ À LYH Lca ^

AFFECTISKG B11EUSES

RENOVATEUR PARISIEN DE

LU BY
POUR LES CHEVEUX

Varticle de toilette 
le 1J us aÇriuhlji ; remet les 

chevewx gris à leur 
ccuUur nfjUureUe et les 

empêche de tombf r. 
JHE* TOUS Lti CHiMfcTEb. 60 CTS.

DRAPEAU, SAVIGNAC A CIE
MM. Dkxkr*, Br'exrrrfc TurnHirv. 

faisant affair©* ««ou» la ral-mi »o« iale d©

“ D-nDeao.Sav qnecétC e”
O”* b »> f fl am»'»M er a irur» « > ri.- <, i il*
j.r,' i . -Mk. iour no.ivol

éL t« » rr ©nt. » i© ht Laurent.
« ,. n . . .r. n .ut niamlennn' « n éfa* de

r, t . pr< 4 i d© a to-ifei© « « ni
niHii • » «r.. «-n ■•'•'.<iin hi«Ti ©ur ocmrt©r i© 
qn© : C 'in . i r* nr©a. i iomlaTl'4. i©»»# d app r 
r, ,1» a ©»«i « »..>«©•«■ fi» » ©n«Jrôtit « omin* ;.«r 
i© par*r». un a-»'rrtfrn©rit t r*-* »an* «t «omp t 
d u-t« '1© f»it*in©, «î© eotife|;©ri©. dn
la".p* K*/©!.©©* uraquettf ». et«;.,sU .
a d»r pr;X tr©» modéré*.

« ,.k ur» r©m«T« l©nt 1© public de 1 ©n
« onrav «.©nt ou la bien voulu l©ur donner
«î-.rar.t « « tî© d©mi©re anr»e© ©» exemptant «ur 
ii rném© ©rt'.ouragement durant 1 Ann<Se r#ré- 
•ents. 14 juin—la

Hoteli.

KOI EL J« \ <> N A B 1»
312 EUE 8T-LAUKENT

Liqueurs et Cigares de choix.
Bera> stf utrh' ff H i reafraPhearsçuoa•- . i i n* ■ iMSBSXM ’ - I*

teut# - —rtea. N.B- h x.« «-«*r«© «p^;»eua©«»»4
aiau.ap'^iUouaupuU^

Ji I an

hotf.t. dt:
/.c: ABOUT’.i

C«jiH

CANADA
KT .Y1L-

MON'flUûUU

jviro,
1 HEflKAK

bien, reste ü la maison et r«*pose- 
toi . .l’emmènerai Julie -Il y au­
ra qurUjiie» petit» nehat» il rappor­
ter «h » babiole* (D-s tiagat(>ll<>»
<f a ne t«* fera rien de r« st.er toute 
seule ?.......

Que voulez-vous que cela me 
fause ?

si par hasard on venait sonner, 
tu en serais quitte pour ne pas ou­
vrir

Oui, maman......
Mme Daumont quitta sa fille en 

se disant :
lie doux choses l’une : ou son 

petit bon sens lui démontre que 
toute lutte contre moi serait inuii- 
le, ou h*» easoades d’or miroitant A 
ses yeux commencent A l’éblouir .

Dans un en» comme «lan» l’autre 
tout va bien, et la résistance, «jno 
j»« redoutai» quoique étant »fir« d’en 
triompher, m »«• manifestera pas I .

A l’heure habituelle on déjeuna.
Fn quittant la taille Thérèse alla 

revêtir la robe gris-perl'* imposée 
par Fngénie, puis la mère et la fill»-, 
mais animée» «h- N««ntimerit» bi«-n 
«lifférents, attendirent la visite du 
baron «ieorge» Ritter.

Celui-ei n’avait garde de se met­
tre en retard.

A deux heures précises un grand 
valet de pied apporta deux splen­
dide» bouquet», d« ux éerins de ve­
lour» bleu, d©»t.iné» 4 Thérèse et 4 
Mme Daumont, et une enveloppe A 
l’adresse de ei lh -ci.

L’écrln de ThérêMc renfermait nn 
collier de perle» A troi» rang» d’une 
incomparable beauté.

t elui d Kugénie une parure de 
diamants «*t rrém«raudcN.

La femme dn »ous-chef ouvrit 
l’enveloppe et elle en tira un pa- 
p er roH« « I une le! t re.

Ia papier roa© était un chèque de 
cinqante mille francs, A vue et au 
porteur, sur la banque Ritter.

La lettre contenait ces lignes :

“Chère madame,

“Mlle Thérèse peut avoir une fan- 
•* ta ©.e, un caprice Ceei vous 
“ perm* tira <le prév« nir le « aprice, 
“ «,© sat isfaire la fantai»ie Surtout 
“ ne n.e remercier, pa» Ne rue re- 
“ mer* i« x jamais Vous me donner. 
14 le plus précieux des trésor» et, 
“ q« <»i que i« puisse faire, c’est 
“ ni >i qui r«-Mt« rai toujours votre 
“débiteur tré» reapeçtu*ux, très 
“ gj,« . « i j x et trè» r‘*ct»nnai»8r.nt.”

—Ce n’est j>as un homme, c’« tun 
ange ! mi<rmtira la f« mme du 
•oua-chef en glissant dans sa poche 
la lettr*- < o ' liè«pje.

Une v»*i’ur« admirablement atte­
lée v« ..ait de s’arrêter devant la 
maison.

Un < ' » i • p de sonnette retentit à la 
porte de l’appartement et Julie, la 
M«ervant« , a« courut annoncer AI. le 
baron Khter.

Le banquier entra.
Mjue Dan ment alln vivèm'rt \ '’**

rciu «mtn» et lui dit à voix basse «• 
lui serrant U main :

Je n* vous r«‘iuerci*ral point 
pi ©.j .« , , st vléfendu ; mais voui

r droit qu’à mon silène* et 
l'Hirvu que tua gratitude soi 
u uett« . \ tu» n«- p«*uvei l'*iupéchai 
de liait re ««t «le gran«1ir.

Chut ' répliqua George» Rit 
ter 4‘tt »«'urtaiit «t eu ai<pu> anl un 
«t igt sur »« © lèvre*, cela non plu* 
uYst point permis.

Le h.-iron bai»n la main que Thé- 
! «'>« u ».« lui r«q .-«‘r, et il engagea 
ls c«>u\cr«atuta avec I ugéni*, con- 
\er».«t u qui r. ul.i «t'udieur» uni*

• à
pr« tid « et »ur «les emplettes A faire.

Au l< ut d'une demi heure A peu 
près, l«» visileui se ret ira,«m ann«>n- 
V-*nl qu'il reviemirait le leiuieiualn.

Vingt minute» après s«jn «léparl, 
la femme «lu ■«ni» « hef et sa »er- 
\siit«* «lUittuienl 1 appartement de 
la rue TrudMine.

l « ur abh« m e devait être longue,
« ar Mme Daumont »e prom^sait de 
sc remlre »uc«'e»»iveinent «iat*» U*» 
plu» graml» magasin»de l’aria.

Ti « i è»c, ie»iée st'ule au logis, se 
trouvait ubnolumeut maliresae 
d,«*ll«* même.

iVm hée »ur la rue, elle reganla 
■ i mèr»1 moult rdans I i v«utur • que 
Julie è;ait allé*' eh«*r« ber, et «piand 
« ette voiture eut disparu »u tour­
nant «lan» la ru«* «i« » Martyrs, elle 
courut dans aa « tiuinbr* et elle ou­
vrit »n f.'in t re.

Gaston l':»uboriv«\ «>béi»*xnt aux 
r« ommandntion» «le la |cuue fille,
»« tenait aux aguets près du vitrage 
tic h«*u ntt lit*r.

Mlle Daumont fit uu geste qui si­
gnifiait :

.!«■ \ ou» ,it t «oui4 Venos.
I « s«M.lp «'iirétait prêt A répondm

A eet appel.
II h’éPmç.t h**r» tie che* lui, gagna 

au pjiN «le « ourse la maison voisine, 
pi \ d en un eltn «l'o il le» marches 
«h I’eHi alter, ci n’eut pa» h<«solu «l«» 
soniit i «ur Tti« rc»e gardait entr’ou* 
\« rit* la uorte tic l'aiitiehainbre.

XiiHiiitot eet te porte refermé* l«*a 
thuix ji'uut*» gens t nubèrent «lan»
I* » bru» l'uii tic l'a ut re.

Voua ave/, eoiuprla lui dit 
;iloi» lu blonde enfant dont lea lur- 
un h »«• mii'otil A c«niler «m prétcml 
«ii»p«}»cr dt* mou Aint*, tic moneu'ur, 
de ma pontonne ( Mi m’a ven­
din' On vt»ut un* livrer ttn 
t*xig«' «pu* Je »oi» la femme du baron 
Kltt« t

t'ela ne aéra paa! s’e<’rla l’ar- 
tlste. l’our l’empêcher il NiiltirA 
«Iue vou» ayer. eontianee en moi

Tout « « «|iie vous m’enjoindre* 
de faire Je le ferai.

Sun» arrièr»1 penséu?.. Nansdia- 
cuaslon ?

Je le Jure ! ..
M« me »i !«• vous répète ce que 

Je vous ai «t«‘jA dit deux foi», et que 
deux fol» vou» ave/, repoussé. Il 
faut fuir cette mniton.

.le ne h rci«uii»Hcra! plu» .lu 
»« u» «pie IA seulement est le an 
lut!? .le n’héaiterai pas iptand 
il fuiidm partir, Je »««ral prête

H' >\ «•*-1«« doue «i<>» A présent, car 
il faudra mu auivro cette nuit.

t'ettu nuit! répéta Thérèse, 
priai' d’un tremblemt nt soudain.

Oui Tout est prévu tout 
«•»t préparé pour notre mariage 
Depuis deux Jour» j’ai loué A dix
I i«* u « » de l'nris, dsna un liameau 
l<du «le toute» ('omiiiunicatlons, unu 
maiNonnette, et IA nous iron» ca­
cher notre amour «tt notre bonheur.

Dans cet te nolf tude Je travaillerai, 
car vous le anves, Je ne suis pas rl- 
el»e, et c’est au t ravuil «ine nous 
d« vrons nos moyens d’oxistence...
- Je conservcrHi cependant A l’aris 
mon logement oïl je viemlrni <|UHnd
II le faudra pour traiter mes affai­
re» Personne dans ce quartier 
ne pourra Miipposer «|Uo vous êtes 
partie avec moi, puisfpic personne 
ne hait que nous nous connaissons. 
Je vou» le repète, tout est prévu, et 
l'ai trouvé un moyen d’empéoher 
les plu» habile» tfatective», si on 
avait recour» A eux.de suivre notre 
piste i onsenter vous A me suivre 
où je vous conduirai, ma chère 
Thérèse Y Accepter.-vans la vied# 
solitude et d’amour tpi© J© vous 
offre Hi vous accepter, vous sera» 
lu mienne devant Di*u et devant 
le» homme».

Une aeulo chose ppurtalt m’é­
loigne» tic Je faire répondit la 
ieune fil e.—Ce Mcrnit l'amour filial, 
le respect qu'une enfant doit à se» 
parent» Or, le» miens aglsnent de 
manière A ne lai»»* r debout dans 
mon « «mir ni respeet, ni affection.M 

Pour eux je nui» une chose à ven­
dre Un© tna©( liarifÜMe dont la II- 
vralson doit leur rapporter beau- 
coup In mon bonheur Ils n’ont 
nul Houci, et le naf-rifient sans un* 
liéNitatbin, »an» un remords,à leurs 
intérêt» égoïste», A leurs convoitises 
de bien-être et de luxe ’ Kh, bl©n I 
ces honteux calculs seront déçus!... 
il» ii’atteindront pas le but auquel 
il»- tendent ! Mon pdreetma mère 
sont de» ennemis fis me font 
peur il» me t lieraient s’ils ne pou- 
va icnt t riornpher «le ma rénist an«;e...
J’ai le «ir«)it de le» fuir !—Je suis 

prêt»; A vous suivre...
>1 rr/ntinuar

l.K NOUVEAU DIRETTOIltE
fl© I/»v©lI, ». ©n fb-dsn» «la è©rtjl«»r ©«rifart 
iif» jf.li© «rinfir.©© «1© 1» (Jlo < an©/!.« on© 
f/Ki* « ' n* U4. <«ran<l *.'}««>©» *l«n* 1© pfi-fiif» 
«I » j.j.© '©Il* ©l©« tr1f4U©» «1© tf«»lt©» •«)«!©* Fur,- 
tiom ©ri.» nt gsrsaM, prl* r»l«nnn*tii*. BtôJ 
ru© Ht© « »»h* rifi©. pr©» du «'j'iorsm», M F. 
.lut. i.nni ©Isrtr1ri©ri. Jo». JVmlsrfl. •artntsa- 
«lant. T4l#phoas KédSral IME I St- J no

Fumer le cigare Sohmer è lOo
« hf , .« D/utslils du PIN ROUOK DU 8UD 

Dt Du HARVEY, T*our J«m rhum»» ©t le
PI

Fume* le cigare Sohmer è 10a
F «»t Rguoi Y0UH8EZ VOUS Irnsqu© I*

■ • « j rn i prr© nr©« «ir »o'j %g*m©n|
Irn-n'diH» Kn vrnf© » h©r M k VI O»i©. 219 
/u* .Nntr* D»in© . i»«vtel©tts il Nsl»on. iSOA 
; it * r,' r© b*rn© ©t John T L>on«. ©ois 4«s 
ru« - (Jrslg ©t. Ml©«iry. (IR

Fumex le cigare Sohmar è 10o

Dentistes.

Dr. J. G. /i. Gendreau
f TfinUTlOIFN DF.VTTHTE

20 RUE ST-LAURENT
P.r’.ns i>r>ri d» é»r,«» »*n» dotilsor». D©fit.tsve 

tiuiM <1 ^i«r©» 1©» pr«v^d»» *©• pin» noMV©*nx.
r ________ iê »©pt la

I>l« f*A ÎJI^ I»IIf
DB LA FACULTE DE PARTS

Arc «©a Int© - * ©n mM©rin« • ‘ en > himnrt»
«!<•© hhpits i« d© Bh© - • r, •ii.tat.lon» M4
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T. BERTHIAUME. Cditaur,
No êê rue St Joociaoa.

€ ' 11 C i I i .A l IO N
Four 1* aoiBAlno flaiaftoat U t 

août IttoO.
Lundi........................... 1T.875
Mardi......................... lî.HM
Mercredi...................
Jendi.......... ................ 17.- '.H
Vendredi ................  17,w>4
Samedi.......................  lft,666

Total..............107,954
Moyenne par Jour de la circula­

tion pour la m ru aine tlnieeant le 2
août lëM :

ir.oNo
MONTKEAL. 11 AOUT 1900

Il y a 46,000 Canadlena-fran<,als
dans le Minnesota.

On annonce qu’une chaire spécia­
le a été1 fmdée à l'nnWerslté de la 
ville de'New-York pour enseigner 
le droit aux femmes qui désirent se
destiner an barreau.

La Herald répète la nouvelle d'é­
lections générales fédérale»* à l’au­
tomne ; M. Laurier s’agite, M. YVi- 
manlemène. Higne qu’il y a sou- 
leur en la demeura libérale. Mais 
de là aux élections, il peut y avoir 
lohi.

Il résulte de l’enquête à laquelle 
a procédéJacommission parlemen­
taire du travail, en Prance, que les 
deux tiers environ des ouvriers 
jiariêiên* sont favorables à la régle­
mentation du travail et à la limita­
tion de la Journée à dix heures.

M. Adam Brown, M. P.t qui 
vient de passer à Ottawa, dit que le 
publloporte intérêt A l’exposition 
de la Jamaïque. Lee meuniers d’On­
tario ont promis d’envoyer des 
échantillons do farine. Lu profes 
seur Koberteon prépare une collec­
tion des fromages canadiens.

La reine Nathalie, après la déci­
sion du Byuode, qui onntlrmo l’an­
nulation du son mariage, va quitter 
Belgrade; elle* se retirera rlun* les 
propriétés dosa tante, la princess»* 
Moruesi. en Bessarabie.

I<« roi Milan vient d’obtenir un 
véritable succès. La cour de cas­
sation de Belgra»ie a décidé que la 
personne do l’ox-ro! Milan était in­
violable, parce <iu’il était lu père 
du roi. Il échappe, dès lors, à tou­
tes les mesures de rigueur oue, dans 
des circonstances données, la ré­
gence et le ministère auraiunt pu 
prendre contre lui.

Nous avons entendu ce matin des 
versions plus ou moins contradi»*- 
toires ut compromettantes sur le 
compte des otlioiers du 41 Bohe­
mian ” dans le voyage de samedi. 
11 pourrait bien se faire qu’uns en­
quête devtht nécessaire. Est-Il vrai 
que plus de 700 passagers ont été pris 
à bord du Bohemian ? A quelle 
heure est-on entré dans le rapide 
des Cèdres 7 Le public devrait être 
rassuré sur oes deux points. On est 
allé Jusqu’à prétendre que certains 
o(liciers se sont pourvus enx-mêrnes 
de ceintures de sauvetage huiih 
•’occuper des voyageurs, mais nous 
u’osous le croire.

Il vient de se fonder à Bordeaux 
une “Ligue de» consommateur» 
contre le renchérissement do tou» 
les objets nécessaires A la vie.”

Le but de la Ligue «vit:
1 ° D’éclairer les consommateurs 

sur toutes les mesures déjà prises 
ou que l’on se propose de prendre 
en vus d’augmenter, dans l’intérêt 
d’un petit nombre de producteurs, 
le prix des objets indispensable* à 
la subsistance du plus grand nombre 
des consommateurs ;

2 o Ds combattre ces mesures par 
tous les moyens en son pouvoir, tels 
que brochures, conférences, réu­
nions, pétitions, adresses aux pou­
voirs publics, etc.

L’Etendard n’entend pas rester à 
moitié chemin avec la taxe directe. 
11 donne ce matin pïhs de dévelop­
pement à sa thèse de la réforme 
tlnancière. Pour lui 11 fout do toute 
nécessité améliorer la situation de 
notre budget : avoir plus do recet­
tes pour plus de dépenses.

Notre confrère a raison Jusqu’à 
un certain point quand il dit que 
les deux partis ont eu tort do re­
présenter la taxe directe comme un 
épouvantail. Do fait nous payons 
aujourd’hui la taxe directe de bien 
des manièroa: pour nos écoles, nos 
églises, nos charges municipales, 
etc.

La taxe directs n’est pas injuste 
en sol puisqu'elle repose, dans une 
proportion généralement respec­
tée, sur les épaules de tout le mon­
de et non sur quelques classes par­
ticulières de la société.

Mais devons-nous imposer la taxe 
directs pour le maintien de nos ins­
titutions provinciales ? Nul doute 
que cette nécessité a été prévue par 
les fondateurs do la confédération, 
par sir A. T. Gait, entre antres.

Et pourquoi, pour quelles tins, 
devrons-nous, s’il y a Heu, imposer 
la taxe directe ?

Dans quelles conditions de notre 
budget cette extrémité devra-t-elle 
t’imposer.

Voilà autant de questions de la 
plu» hante importance qu’il est 
grandement temps d'étudier.

L’Etendard ne cherche pas, lui, à 
opérer de saignée dans le trésor 
fédéral, à l’intar de M. Mercier. 
C’est plus brave, plus courageux. 
Il veut guérir le mal dans sa raci­
ne, chss nous, par nous, sans bou­
leverser tout 1s système fédératif. 
C’est plus loyal. Four ces deux 
points, nous devons bonne
note à l'Etendard»

Le Progrte du Vaüeyfleld nous 
1 apprend qu« la don de f40ü/jü0 pour 
; Helate.Barbe est tellement dispro­

portion!,** avec les pertes éprou- 
! vécs par les habitants da cette lo­

calité que lus comni.ssaires chargée 
de lus distribuer nu savent que 
faire !

Frumièru preuve qu’il y a là an- 
I guille sous roche. On peut s’atten- 
J dre à une eàarffé électoral* du genre 
I de celle faite à M. le curé Ba» hand, 

de Knowiton-

Comme nous l’avons annoncé 
déjà, les Acadiens célébreront lu 16 
du ce mois leur fête nationale. Ln 
su mettant sous l'égide delà Vierge 
Mariu, ils ont certes donné la me­
sure d»* leur foi religieuse ut de leur 
détermination du rester attachés 
au cuite du leurs ancêtres. Ici, dan» 
la province du Québec, oû nous 
considérons les Acadiens comme 
nos frères, nous regrettons quelque 
peu qu’ils n’aient pas adopté pour 
leur natron saint Jean-Baptiste, 
qui est notre saint, nous allions 
dire notre homme au Furadis.

I*u Globe publie une longue con­
versation de son renrésentant avec 
l’honorable M. MacDougali, au su­
jet de la question du la mer de 
Behring. M. MacDougali dit que 
lus prétentions <!<• M. Blaine à la 
juridiction exclusive d» s Etats- 
Unis sur les eaux de la mer de Beh­
ring sont insoutenables. Les pre- 
misscH et la conclusion de la lettre 
du secrétaire à »ir Julian Fauncefote 
août fa usées. M. MacDougali cite 
des autorités, entre autres le célè­
bre écrivain Kent, établissant que 
la prétention de M. Bluine est con­
traire à la doctrine universelle­
ment reconnue par tou» le» peu­
ples.

1/Union Libérale réclame deux 
réformes, l'instructif*!» obligatoire 
et le vote compulsoire. Il y a du 
bon dans l’écMt du confrère quand 
Il dit que non» sommes en voie de 
perdre nos plu» chères libertés 
constitutionnelles par la rorrup 
tion électorale.

De son côté VElecteur tape dûr 
sur la réforme de la tenue des ssi-

i
Il est certain que lu temps est ar 

rivé »ln prendre une courageuse 
dércrininat ion dans le règlement «le 
cette dernière matière; quant 
au vote compulsoire et A l’obli­
gation de faire instruiro les 
enfants, appelés plus tard A devenir 
électeurs et à prendre part 
ment nu gouvernement du pays, 
voilà fieux questions fort difficiles 
à régler et dont on parlera loug- 
temns avant «l’arriver à une enten­
te générale.

On fait beaucoup d’éloges du 
•‘Téléphone Boll ” d ms un Journa* 
du mutin. Qu’on di-to du bien du 
téléphone en général, A la bonne 
heure: cette invention tient du 
prodige ut les services qu’elle peut 
rendre sont incalculable».

Mais de grftee, qu’on songe un 
pou à tous les ennui», à tous le» em­
bêtement» qu’un service mal sur 
veillé ou pas surveillé du tout, mul­
tiplie oha<iue jour, pour les nom­
breux abonnés de la Bell Telephone 
Co, et l’on devra, si l’on a un peu de 
charité,foire au moins une petite ré­
serve finale par laquelle on prierait 
MM. les administrateurs do surveil­
ler un peu plu» leur bureau central 
qui nous semble une fb^r»* salle do 
récréation oi\ l’attention manque 
plu» souvent qu’à son tour.

MONTREAL ET SES ALENTOURS

Tout le monde s'occupe de» amé­
lioration» de l'intérieur de Mont­
réal : chemin», trottoirs, boule- 
vani», parc», sont autant do •qjets 
qui s’imposent de plu» «mi plu» à la 
sollicitude de n ■» édile» et d»'» ha­
bitant» de la métropole canadienne, 
la dixième ville en population de 
l’Amérique, pouvons-nous «lire 
avec orgueil.

Nos pavages permanents sont 
bien discutés, dans le r valeur In- 
trinsè«pic, et aussi, même surtout, 
dans les méthodes suivies pour ar­
river à lour construction.

Nos pères de la cité ne sont pas 
plus parfait» que d’antre*, mais, 
après tout, ils ne sonf pas pins per- 

I ver» non plus, et quoi qu’il passe 
joliment d'argent à travers le» 
joints do notre caisse civique, ce- 

| pendant si nous nous comparons, 
peut-être trouverons-nous que non»

! valons bien nos voisins.
Il no fout donc pas consumer 

tout notre temps à noue alarmer 
mutuellement de ce qui peut se 

i paster de défectueux cher, nous 
mal» prendre résolument lo parti 
de gêna de progrès comprenant les 
devoir» du jour et la tâche de l’avc- 

i nlr.
Lorsque l’intérieur de notre ville 

sera très passablement refait et re­
tapé, que nous aurons des égout» 
suffisants dans les rues étroite» 
et malsaines de nos faubourgs, 
—première et principale améliora­
tion, puisqu’elle a rapport à la vie, 
des citoyens, lorsque nos trottoirs 
et no» me» seront dans m état con- 
sable, nous pourrons nous vanter 
d’avoir une ville grande et belle 
dans tontes ses psrti«is et non seu­
lement dans certain» quartiers qui 
sont visiblement favorisés.

Tout cela ne prendra pas beau­
coup de temps maiulenant, car le 
conseil do ville devra exécuter 
beaucoup de travaux cette année 
et encore davantage l’an prochain, 
puisqu’il n’aura pas alors l'excuse 
do l’imprévu et de l’inattendu pour 
ne pas foire ce qn'on attend de lui.

Pèu qu’il a décidé une améliora­
tion géuérale,pourquoi tàtonne-t-il? 
Qu’il y aille vigoureusement, il a 
l’opinion publique saine, éclairée, 
progressive, en sa faveur. Peu im- 

i port* le rosie, les étulgnoirs qui ne

veulent pas mar héron luscoifrae- 
tuars qui nu vuub n». laarehtt que 
quand lu rnomeul.» ur oenvieni Lus 
hommes dMnitiativu placés à |oiru 
têtu, nu doivent t* air complu ni 
«lu l’apathie de* uns ni des calculs 
dus autres.

Montréal a à penser à refai­
re presque tout l’intérieur du 
»«*s an'iéfin** limites. Il a en­
suite à songer à sus alentours 
non - se dement pour ■’agrandir, 
mais eurore pour 1s bien-|trs 
<iu ses propres habitants, qu’il 
doit, durant l’été, envoyer, 
non* dirons presque chasser 4 la 
carfipngne ; ainsi iu veulent i» bj«xi- 
gun« »b fie l’hygiène publique qti a 
tant horreur di h grandes agglomé­
rations de population, ainsi le veut 
l’ensemble des progrès à réaliser, 
car Montréal possède des alsn- 
tours sans rivaux dans le monde 

! entier.
Hi nous voulons que notre 

ville soit grande, salubre, «pie 
notre propriété augmente sans 
arrêt, il faut savoir profiter d< »

; avantages sans nombre que la na- 
* turu à luis à nos côté», les mettre à 
| la portée immédiate de scs babi- 
1 tarit» Les idus belles et les plus 
I import antes ville «lu monde sont 
1 souvent tdtis remarquable» par 
{ leurs alentour» que par leurs beau- 
j tés d’intérieur.

LA VERTU DE GEORGES WASH­
INGTON STEVENS

Tomme il nous est arrivé encore 
tout dernièrement de soutenir quel- 
qiiUK-um-rt des prétentions de l’é- 
< hevin Stevens à propos de cer­
tains contrats municipaux, il va 
snii» dire que non» somme» com­
plètement dépouillé de préjugés 
à «on égard. Mais il ne s’ensuit 
pan «jue nous devions fermer lo» 
yeux sur ses agissement». Qu’il 
veuille se faire «lu la réclame en 
refusant bruyamment de signer 
en sa qualité «le pro-mairo certai­
nes or«loniinnces décrétée» par lu 
conffull «le ville, rYst son affaire ; 
mai» noun ««min es for< dê de dénon­
cer sa comluite inexplicable envers 
la Compagnie <1«î l’Aaphaltu Trini­
dad, dont il s’esl empr< »bé «ie algner 
le contrat.

Or, voici le plus ol h de la chose. 
Dan» non contrat «!«• DSS, La Com- 
pugnir Warren S'hurf Aephalt 
Paring avait un prix de SJ.la 
vei f;e, moins 10 pour cent pour une 
garantie et l’entretien «le 6 ans, «oit 
un montant au r«>mptant de fj.62. 
Cette .innée, la même compagnie» 
obtenu $2.43 la verge, parce qu’elle 
doit donne** une garantie de durée 
et d’entretien «le 10 ans.

C’est Ici que le scandale montre lo 
bout de l’oreille. Que nous payions 
03 eentln» de plu» par verge pour 
une Augmentation de cino année» 
«le garantie, d’accord. C’est con­
forme à la pratique de» affaire». 
Mai» qu’on retienne seulement 10 
pour 100, c’est-A-dir© pas plu» 
pour dix an» «jue pour cinq 
nu», la chose nous dépasse. Ains 
10 p. 100 ô és «le $3.43 lalssi'nt un 
chiffre net de $3.09 que la compa­
gnie Warren Scharf va retirer cette 
année nu lieu de $2.52 en 1HM. On 
1 i donne, de fait, un bonus de 67 
lentins la verge al<»rs qu’au con­
traire elle est censée nou» donner 
un surcroît de satisfaction.

Mais ce n’est pas tout, et ici nous 
avons lieu de croire que le public 
sera cruel pour l’échevin Steven». 
En M essieu r» Cyrus M.
Warren et Samuel M. Warren 
ont déposé entre le» main» «le la 
corporation leur cautionnement 
personnel de $20,000 pour la garantie 
do cimi an».

que croyez-vous 
donner pour dix

Blacking

QOMMERCIAL ||KiOH ASSURANCE LIGNE BOSSlEfit

Wûirs
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b un* tut'* eu kupin telles ui*e t*uie sa
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NAPOLEON PICARD agent. 1731 rue Notre-Dame Montreal
a as

PRIX DE SPORT
HENRY BIRKS & CIE

Ont reçu un grand aauortiment d'articles comme prix d amnsementa

Cannas, Flacons, Goblets, Encrer», Epmg'ot, Boutons a Che­
mise», Meda Iles. Boites a Allumette» Couteau do 

Chasse, Etc., a tous e» prix
*1.00 i:> MO.N'TArVT

235 ET 237 RUE ST-JACQUES
us v ni—Isa

sntvice aaot-TjE*
DURAJfT LBTÉ DE 1800

uum iiofiXcET «ma
d.rmrt* tsutc-» » pr.v
i - de» w a**,

«.E SS Cl -JE
parti de Xü’sr* p*ur Quebee es 
Moatr«_*! le ti Juillet pre ztMM.

McLJùAV KE.VM.bY Ir IE.
Agente Os M. et fi ties If n» rr* re-

Herrs.

CHEMIN DE FER

> Of' t ne q
•Ills d"

it faire eren uns bon-

jL£"f;,r7y~::L.ik % r*rrr.
V. &du partout.

OLH m.b te < IK.
Vf>ur \e Canada.

________ . - • d - . ‘ i -r fiU*. «Mit.

GRAND ST. LEGER SIED
DE CARSLAKE

35000000
1ershrval (quatre pris) SX^chac 112 000
.
Je ** - j],(Ml ** . i i.m
A litres partante (divises eeaW-mrnt) > O.OTO 
Non partniiU sld.'AAi

10,000 billets, $5 chacun

n7rbevanx Inerte (4 prix < hacaa) 008 pris
L« tlrax* aura lien S 1 areenal 4*r ears-

tau j r < Victoria. Is 8 Sopt. i*M:
H/suitat des <;/ïnr*ee roinrnuniqué par la 

malle aux soua< rlpieure de la ounpatfoe. 
bix i/our ' «ni dS'Iiüt des prix.

A ! rears (JEU CXfteLAKE. I*rop..
M anation Hou»*.-. rue .'-Aint-Jat'OiuM. 

j 8 sept—o______  Montreal

A. PRIX DE L'EAU
t TAXES D'AFFAIRES

» :r-i< o m i»n*;

t’nr rrmisp do 1 INQ POU H UBNT srra 
fai ••-ur 1 • p- •• 1'••• de lannes rouranir
;.h> •• «-n pN'iu Ir ou avuaat

VENDREDI, LE \b AOUT 1 ROCHAlh
e» TKOIH F*OL’R < E* T -ui e-t*xr* d'affoi 
r»»* «t pri*fmuf*ll»- Ir ou oranl rnrr
credi, lo pr mior octot<re prochain.

Les cont. ib’jable» devront ap* 
porter leurs com ité» et, afin 
d'éviter tout délai, nw. h** at­
tendre au dernier jour pour 
payer.

La département <!e Tenu «nmmi-necra le 14 
^opuimhre A fuir» «rvé o. l Yau u tous ceux

r
i a» ordre

ntilliaM nOBB,
Trésorier ds la Cite. 

Bureau du Trésorier de la Cité, I 
IIüticl ta: V iluc.

La Loterie lie la Province ce tjuébec
ACTORIëÉE PAR LA LÉGISLATURE

Etablie p* ur d«»a rtr,» d'uti. 
d'un Ktaixl édtflf • po .r le

•Nqas. telie* qua •-•■ntru dtastruct.on et Srscuou
Jceu bept^iSUi’ Munusai.

TIRAGES MENSUELS POUR L’ANNÉE 1890.
A PARTIR DU MOIS DE JUILLET

9 Juillet 13 Août IG Septembre 8 Octobre !2 Novembre 10 Décembre

:*i:n i A yr>i

VALA^IT $52,740.00

NOMENCLATURE DES LOTS

Ë)

< j i << >•-; ixvr
VALANT $15,000.00

_ _ _  jj
LE BILLET. - $1.00'
11 BILLETS POUR $10.005

1 Ixit % atent 9' - 0 0 $15.(M
1 ** a «»*■>
1 ** ** 2.5W» 2.5»^
1 1 ,‘iàù 1.250
2 Lot» ** !VX ......... l.Of^
5 - •• ■£*> ........... 1.25 ’

?5 j» LÎ5-
l'O - - 25 Ï..M» I
‘Prt “ ** 15 ......... 10fï.
5uu “ 10 5.0UU

LOTS APPROXIMATIFS

100 “ “ *5 ........... L5U)
109 - 44 15 i .vr
lut) 44 44 1«J . l.o»)
'm 44 44 5 ........ i.VUA f 1
9K) 44 44 5 .... ............. 4.M*» $

- - $52.740 fe2134 liOta ratent

L© Gérant,

S. F. IEFEBVRF.
• 81 RCF ST-JACQUES, MONTREAL, j

er DEMANDEZ LES CIUCULAIRKS. » 194—JJ 3 H Ca .ADA.
_ 23 2û 20 juillet—1 4 r. 8 y il 12 ao l J

Mostn a . 8 Août 18W. I 2«n 4

SOUMISSIONS
— POUR —

fv ’'- Appareil de Chaoffage
jSlf

nFK »(lUMtaSTONSCAf’HETEESadrée
e- e*» au Mmeeixné. «t porutnt la moitiion 

j * v«»mni«**i<*nM pour a! p<'r»,ii df* rhatiwns-. 
i T mt rue .en h 11 l>un au du «ircrtlsr de 
1 C t-, À 1 ln'tul «le Vi i u\ n.S 
< 1 LElj D'AOLT « curant, potu' '‘.r

nir et pwrr un appareil <!• « uHUttecre c nv« 
uablr. n W» -tAtion <\v ,•«». o No 2, truc Craig, 
prr- ds la ru - Üam.)

La Comité de Polloe ne .•» engage pa« d’a»1- 
1 ter lu plu- IkuA-tc ut eue.ta ;<•* eoumi*

de IStgûflLCSMgJBSXEl

Est recommandé eî prescrit par I©» melllet.r» médecin».
Guérit la dyfpepaie, l'indigent ion ©t î'acitlité de l’estomac,
Corrige la mauvais© haleine et entretient la propreté de» dents,
Guérit lo» brûlement» «lYmomae et le mal de tête,
Empêche le» aliments do sûrir sur l’eftomac.
Soulage et guérit lu rhun...tb:r.«\ 11 goutte et la gravelle,
Empêche et guérit ton» 1»»h «K*- «r» 1res do l’estomac.
Préférable aux siror» calmanl.-. «-ontr© 1«v indiapositlou» des enfants, 
riet 1© véritable ami de» mère» «le familles,
Il faut l’essayer pour l’aporécier.
THE PHILLIPS PHARMACEUTIC CO., r Limited)

No. 4, RUE bT-JACQUES, MONTREAL.

ite J
P Ali IS DE 1SS9

S3 GRANDS PRir. 5 H^DATT LES
I Pihl». MOiMlF.t^ LO>i)Ki>, .VrVT-YO • il.

EXPOSITION

OR

(Par ordre)
A. GOSSELIN. 

AMNt.-Oroflior do la cit *.

LE3 PLUS GRANDS FABRICANTS OE CKGCûl/ T DU MOfcDE
LES VENTES ANNUELLES DÉPASSENT 30,000.000 DE LIVRES

LE PLUS PUR, LE PLUS SAIN ET LE MEILLEUR
achetez le cboooi.at MENIKR ET VENTE PàKTOCT

MAISON A NEW-YORK: UNION 8QUARS.
ÎNt r»T» *»-«■»* 1.

est pas queation

Cette année, 
qu’il» «>nt eu à 
an» ?

Rien, Il n'en 
dan» le contrat.

bi l’échevin Steven» veut jouer 
A l i vertu, qu’il h >it logique; nou^ 
ne vouions pas d’un tüet d’apparat 
dont le» madles laissent passer 
d'aussi gro» poissons.

C’e»t dan» de» circonntnnces 
comme celles-ci que non* non» pre­
nons à regretter la maladie de Son 
Honneur le Maire, M. Grenier, qui, 
Ini, ne fait pas le bruit de l’échevin 

i Stevens, mais sait fairo de la bon­
ne beeogne.

Non» non» demandons, «lu reste 
pourquoi cet empressement de M. 
Stevens à signer le contrat de 
l’Asphalt Trinidad quand tout le 
monde sait que l’asphalte de roche 
lui est supérieur. Le premier à 
l’état naturel est un bitume et reste 
toujours bitume, l’autre est une ro­
che et une foi» posé redevient ro­
che. En Europe, on n'emploie l’as­
phalte bitumeux que pour les trot- 
toirs. ^

UN HON CONS NTL
Àfh 'tex v o» d# « hain't re ©î »eu d©

Ion oh< x K. teipo-.nl» r‘r*t te pUcrte ir.e«!l«*ur 
m*M lié i«*ar h»*tfr tou* v««« moubl©*. *l!ei 
j \uirot \«>u* î*«'r« ?: • •uvmmcu*. MA> à 14ol 
ruv Mo Ctelhrtef K*t- 103—mo

Fumer le cigare Sohmcr à 10c

VIFS VOUS M1SKRABLE !»•- *»m© Hln 
cortion, ♦Un»rdm©ni©fH,p©rt© 

daniH Ut. Utint jntuw 1 te Shiloh s V UnUay 
««©t »m*'« ar© «'rrvaiuf. En \»HHf ci»#» U. K 
McOale. ::£* r«ic \ >tr© . Iav ©ttf
,v Nclfon. IdUô rue NiH.if-lteiu*', ©1 John W 
Lyons »oin d« rues t'riki« et Uleur). «10»

Fumer le clpare Sohmer à 10c

Bureau dn nr©ffl«'r d© la Cité \
HotrUlo Ville 
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IfH!
CANAUX DU SAINT-LAURENT

DIVISION DE RAPIDE PLAT

AVIS AUX ENTREPRENEURS

1 YES SOUMlJ-sb)NS ’hâtée*. %r’rf'>»s.*r« 
t r au «uh •’ porr »nt la su-, il.-tion 

" Sonmimuon p >ur le* > a:iaux du SaiM-i.kti- 
r«»ni, ‘ seront r«‘<;uf* .» c© bureau ni*.(j»» S 1 n»- 
: v«‘«* «ir* ma te* de 1 h..'t et do l’Oue't. Wtr 
rrtiU. U juur de juul<t prtKhr.i.*,
; «iur la «huis *\l t m d un« ••« lu-© dé'-erfolr*. 
©vo.. * M.»-nsbiiiK. et /ap^rofon-ilsseir -nr «'t 
iv’.Lir^s © * « «.csnal d? Knpklo l'iai. I *
tra\ .iu \ woronf ’ • !•««'* on troi« --ctiona. d un 
mill*’«lo I n»'. u nvirun. «aacunc.

On p«*una ax^.i.iacr uu© . arte ù# 1» loea;» 
téaJn*i <iu« piun* et d« via dff travaux 
refpecUis te, «t a,»re* Mcrcreei{% le 

■ urih jnil t \tri> t et "vreau et a.i
-

où I on pour.» •.•b.cuir do® io.inules de eon- 
iniüs.oD.

le* aounoU'ionnalroa font psrtte d'uno
oocteté, te soi-.i .iv-iM.i aevra porter te ©irna­
ture verit* © •/. s Ifiirct, ot loQiquur
i » nature d.-cupation oî te ilou d© resl- 
drncfil© ctaou«' iveiubre d© te aocif «é ; ©t. 
« n outre. v< e .♦< «•««•eji.'i -ur ui.f bnnque
• in tdlcnn. . .v < rporef, pour te -mme te
s-’ .^0 ».é' r ».» « m-' a sonxu> -flou
.a *«'ction No l. o u.i ! sur une

a
ii„ ie ÿ'i.ivj*. «!•. vra k* oob(liguer chaque aou* 
m.-siou pour tes •» T- «MKV • 

l«eaoArqtM*ar-? •ra«pec«àf^4e»roi»t4tr© 
faits à l’ordre du m.ntefre «!©• Chemin* de for 
et eilianx **t •©r nt 'nisrué* *i le enm
• ior* s re refv.*© © «e.'cp'er te mnTat p." r

r vaux au toux « . v 'i* i: i
une* «ten» *a ©i'vuu.-' © I*** » ri« s-

i ut r*n'<•▼••* anx •onin.--(i,Honatru® do»: lo* 
oiÎTx • n'auront p*a « ;© a- • artee^*.

i4> «teoortrm.'nt o© - « Tv*:asro p u» s a-o©pt©r 
te plus ba<?i m ou»* me des •cunua.doiu».

I‘ar ordre.
A. P. BRADLEY

Bourf taire.
Departement de* rh.'mlna d©\ 

fer ©f ranaux. )
Ottataa, IS juin 18:©._________________237^

KIV 1TVÎO

The London Assurance
FONDS TOTAL. $18.000.000

----- O —
Ttsqiies caa*r© *© *eo acc»p*e* aat faut c«ur*at*

TT. Y. LIU-.V 
«.rérant de la succursale au Canada 

BATISSE Vs ADDELL, a Montreal.
191-L m v—j © iuln

PLUS DENTS!'E MAUX D
Par l'emploi de l’ÊLIXIR DENTIFRICE

3ES RR. PR BENEDICTINS
ci© l’-A-lDlDiaye ci© S OUT.* A.O (Q-iron.ci©) 

IM»M «4«« F.I.ONNF. (Prioar)

)». •

tT^I-LeinilEÜBCmTIÎ
i

XT LE

SHU PRÎSESTiTIF
DSS

Aitclioss Deniaires

INVENTÉ «LAN

1373
PXR LS

Prctr Pi!rr3 BQDISÀ8B

OJB JL.A. 3VOTXOE
'. L* La formol’ ' tlKEŒ BOUn» AUD «K «** p-«x©de« pnwiufr «ont «■nipa,»nvrac!

r%«pee: « .»xlr «»* bo* Pere* *iaa »)m pl«9 ^rnrieu»©* prnpr<«t*.. D la

ACIFIQUE
CANADIË

b lüTIENtS EUNChtS
A LA MER
La seul» ligne ayant de» char» pa­

lais et dortoir» et traversant U» 
Montagne* Blanch»» poor 

Portland et Old Orchard Beach

CUIS COÜTOI! PO ill TOUT LE VOÏtGt
quittera te f ar»’ W ted*or

àP.l'p m. ton»Iflffru^u

CHU im ?0üH ]8HT LE WISE
à» a.m. tou* l«^a j^nrv d* la -rtnflna.

Bnreaux »?©• mil» t» ; 2- ■ ru* . m J*«- 
que* C re de la ru© ■> indn >r «i «*uk 
hotete Wmaaar «c mUiAoraa

COMPAGNIE d« NAVIGATION

RICHELIEU et ONTARIO

l^l>o Alî-!iO>-Ieai»o

r------------4

Is* vapaura *nlrant* fnnr artue.ivrrsnt te
•crvl» «• 4 omm© rt arrêtent aux por*^ ln-
■erni'<• : ai i • - ■ ■ » ' ' ;<a' r«— :

P» «i- UU . • «
Muxtkwl late-f-n*’. ' .ir ai tout lo* Jour* 
«dinuuii'h*^ «’x^pu t â 7

Pour'foroato ' »nn • » i* " *' te 2
'•nn. ai«<-r .nt fétu h - >’i-- «mh : h** ex*
repféa;ui«) h«»;ir^ h m . : »tn !-x l-.i».- * liiîf 
t .m. : ti© l'O: « u i !®»n lu«u ê.X i* m 

Pour le S-u t: :»*V I© ' t • ar ! vtev 
te)-.*- qu* b- . ?oi-s i«. "ut.: « v ». »•'-i. «
7 .Vm-t- «®ni.. p»iur -t Ite . klu-u.-r

a
i • • i t» ! lia : et Ci -< r n. Ar v
1 A-.*«•« Ica

! \ i »eur CaXat>s *era m’a''Mi re rm'i
1 • . ••in. ©t par .r* kf i-v
« tj»Uxion le* M»-r<*r • «.t».

Pour Cornw-il <• \ t\< u •« in miav 
tor* le* maraia .'f v**n« r * -i ,■

Pour Trfâf-Fivlurs»»--1 •>«« t«f* irirdi* os 
vendrai*, a 1 • ur»' P n<- 

Pour Chamoiy I on* le» mar ! ■ et ven- 
re<li». a i iicur» D.Tn
Pour Boushorvllle. Varonac» t.-h> 

ras ot Bout de 1 Ta)©
maneh©*-’ exoep»©*1. par 1© vap. ur s. - 

à 3.30 aamoci* a *-'.'10 t».m.
Pour Ajaprairte^-Du 2<\ ni u n 1er »». 

t -nr-r»’ — :ui»dl-<. man rod -, Jeu l »
media, de lAtiralrie A . et * m 
5/X> p.m. I>© Montrônl. S30 am.. >i i. 1 *.
fj.lé p.m. t*** mardi* 10.J0 a.in.. I. v i i« v* 
p.m I>e Montr-a'. G,H.M . cl • i p ■•.. 
e» G 13 p.m. T,-H dimanche* et *oi.r ‘c I- >. 
de Ijaprairie, 0 a.iu.. ot J u.m. Do ... d
2 ©t 8 i*.m
Bàtaau da Louxueull—.▼onrade aem x**»

De Lnipieutiil au nted du rourant h v -0. ' m 
7.00, 8.00. 8.30. ».‘J\ 10. Il a.in.. mi.ii 1. .. è. 
'. 5.30 0.00 '..30. 7 10 .-t 8.<X) p.m 

bu Pied du cuuraot a L ‘Iuc-ku!, :» * T0.
7.:îI'. F 15. 9.;0 9. A ia*i. 11.30 a.m.. 12.ÎJ. 1.**.. 
2.3U. S.3U. 4.30. âte. 5.1X U U Ll6. 7.J0 cl 6. J J
p.m.
tEîtVTCE antre LonrueuU et 1© unal 

Jacques-Cartier - Jours de aomalaa
Quitte l^enxucuil par 1© vapeur lox 

ou Kl’ il tous h-*» matins u 8.3u hr- u m 
fr itte (,uai Jaoque-'-Cartier tuu* les toir» 

ù 6.20 p.m . pour LongueuiL
VOYAGES DU DIMANCHE

D© Innfpieull à A00 a.m., 1X30. LIA. L'Kl. I.T5, 
f.30. G.45 et 8.00 p.m,, pour Quai Jo« qu *s Car­
tier.

D • Montréal, quai Taqu©s-Cartier j our 
L‘»*ru©utl a8.40 a.m.. 1.03| 2.J0, 3.35, 1.50. o.«i» 
«rt 7..-0 p.m.

Du pied ilu courant h 9.G5 a.m., 1.30. Zl\ 
4 00. ô.l.V, 7.40 et 130 p.m.

Exourcoti» A dater de samedi, le 3 niai, 
par le vapeur Tkrkruonnk, chaque -iuim- .j.
8 2.M hn p-m.. »«our Varobérea. et le* di* » . 
cbe*. a 7 hn» a.m.. pour Contrrccpur. rcveiuuit 
le même *oir ver* 8 hre p.m.

Pour leuta information K'adro**»*r r.ur bu­
reaux de* biü.t* d- la • ompagnie. ,.ui« rue 
Saint-Jncque»». hOtci Wliul.^r. lUnn-*-
ml. Basaiii «lu Canal ou nu nnûi Hi h'*!! " 
ALEX. MIL LO Y JUL1IN CHABOT 

Gerant du trade. AKcnt Krii«-ra!.
155--J 1 a t Jlonir. vî.

AupubSic intelligent d’etrj sur 
ses gatdes! 1 i

Csr.dcrmGéraht»^.
é. une audac e inou o. 
rxrto«ir©nt m.uiite- 
tenant les ville*. \ J. 
la|re«. et trompent 
»cien*menr le oubli»» 
hunn-tc, ©n »c aisant 
ir.vcn - ;*r- ■ t »>ri>,-r •»- 
taire* ù< mes .-»i«w 
bre* Rarnéc.es -oiuv.*» 
k< - q*u •M -lom : 
Plia!©* - Mnriqne*

u çr
ù il itiaiKtnt rt m. aaielr. Il r.s^w i« uox oa* aeacimv fa'.l1

eii o.t!n«i tout f infonie*t. Il pertfte I kateio* et aeuind J
â «i 7^-lia il taiwe aae <4eli'-iM*e H .«raM* fyaicheor. Il p vvieat *t fvént]

t».*- e-i-.xi «i* ïc-çe. )© -nr n*Ti ntt. Im ftnx. ' « aoht-t et irr-t»’ou» -e t>u-|
•r* bit m -^ei. I B'»|n j 'arr\ h r *« 1 Eltxir daa P?. BaaedlctlBf !

a.trar» U Mnla parprtualh 
I» Oor-^e et de la 

iTaAovaD*. • f^aiie *o ie
^'^Yecil, I# »rie<i8^(«> r ^q f*u 
l'Xr. <-'©nl«m ie e- See-r-od*
WSaI'.’** n'a rie* de ream*a;

‘m '•»»• «eale^ant;
* j ' m m fi , ^ e -.•>*». rv ! ne

Uni©* y. 
t»ou:te--Rnva,f-,' Si- 
rop Pectoral ’ «Jn-

UU « ■ -ra.

enMvee

rapids
Agent

SKpiîîism Mm

&

, oj c<r*
*U|*r OESKQMTimS

StoTUCKER

34*17
v

extrait naturel

- CHmU» A» Ftdem
efnhm a*fw lur*^ ve *ee ‘-’•cowee*
»ABm. ne-net» MXTWFT. -vr fàa^*r««an 

P** LATTOUTTl % îfXLSOb

ATELIERS FROC ROBERT
3:, TZ9 rempart*, PABIS

Ante** -'•Yfiee«e». C*—- ’—*-Crwi.C»’—kttdÊe
--------n ■ a i ■■ ■ ■ — ■ C rAr A ^

MHS SAUmiâ
VIE A VCS PETITS

ENFANTS ca
OEHAHOART TCUJC^TS 
léCTRE WIPNACIEN 
LES 85ABCNS DE
CNOCOLAT»^''- 

DES MONTAGNES 
VENTES DE 

GUTUCKER 
PÜNR LES VERS

N C JBLiEZ PAS DE 
DEWAHOIR LES 
PETITE! PILULES

POMMES^MAI
DELA MORT AG* VEI7Ï

TUCKER
P7URLIPIJPGATT0II.

DYSPEPSIE.
CONSTlPATiClm]
|42PILULESu*l6SS

Jfu» T»t *»e liOme. r>e»t« i.
■ .

vin, Tarn if n*e. Huü© Anti-Vénéricnnr. etc.
Meed&moto et Mcaaie'ir». «aciiex i.-.cieo'aî 

Jamaia vendu a <.tii que <•© *oit en m. -ja 
leinpa. le* <u»crata de me.- célébré* retnédee '•t- 
hau? uammea. J ©n «uisleaeul ifvcntaur et 
proprietaire, dan» I'iibii en» cutier < t. *i ©a 
nam' croit paa. qn'on Tienne . he/, mot et fn 
pourrai la tear prouver. iH-mandora -c» m- 
V-uatrur* leur» certift.at* o© cour- ietu.Ja 
claaaiqu© et médical, il* en j r. - i ru i » 
produ.r» Qu’un bomm© de atrienc- . » ja»tr. 
ru»e et teur fa**© faire un tou. petitoauia 
d anatomie, de chirurgie, do boion qu«, à tl 
oh*t© iqn©. de pa' nolofd©. de "r. jtuu'oJ o . à 
chimie ntedioal©. «1© thrrapeutique. do n’hjr- 
maoape©. ©u. etc., et c. monsi- ur sera vit® 
conraincu q.i il n a atîkirequ a de* yen» qi 
c ©n veulent qu a la bour*ede ceux .jui *ont 
par trop crédule.Quand lea malad** vaudro-iL 
o© quérir. <';uel<iu«v ni**ted:e-qu'ils aient f. 
oimt a Montreal, directement ch*a te y^L.
Antoine Raeiot.338 me Craif. tout via-â-ri» 
lé milieu du carre Vtper. a „ : > ■nxi'»., . 0 i 
il t a une falcna.*: .a iteseront sûrs ue n .’ira
jamaiatr^nipa» . «■ar. ce nioa-.reur a )»our .1^
Tiaa: W«n d'autrui ne r rend ras. ai nuoa- 
cra». ni ne rendra*. '*n i icun temj>s 

Ouvert — l>a 8 iMur»- «in matin m^qu'AI 
haure« du soir. i«* dhii'inrd.f» oxceprea. !>► 
mander a vo* pharmaci»!.* c* ma-s; nand* hon­
nête* de r.c ten.r . ont am ment, «n ma?»» ua 
l»-* cèlehrea remade* **u . a<» * du vieux An-
lolna Raricot qui dcTBcnra «or .a nie «"-aia 
No .'W. M n-real )* «± 'out rla-à-rV > milieu 
du rarre \ qrer. te *»• .ia malaon ntj d r a naa 
fater e. « ' . st ia c de: ; r i ou tous -a

Ïrdcnrent le* v^rit.v ’••• r^;'. -e* enuTagm 
u vieux Antomr Ka»lf t. aeul inventeur a» 
proprie-aire dans ie menue r ::«r.
N B.—Dite»\oi:»c«U - m» aux au ra% 

*f n de n être i lui tTuuipo* ja' c* 
uura «arfii-iaa

MEDAILLE D’OR. PARIS, 1S7R.

W. BAKHU & CO/S

yei pmr, rt
e'er* end**Un.

Pas de ( h i ni ique*
•**« r- v- ' ■« — «* r-*T«rs-i m n 
K phm f »• m* rJ-m -rw !• 
mc*o rOer-fi a '•r»i4.- V

« » P*».*s s.

B* tmà cArt_^tJf» £-
4c C0^ Dorchester. Iu--a.
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DEUXIEME EDITION
Comas* pour pouaarr ua* pomt* 

à M^r Lotmii* . aac »ac#
qu* Mgr M«uria( archorfqae cm

Port Loua* viant de déa uc«r 
1'** AIliAnce frativo.ee ’ C*«ot cotte 

lAttua qui âuaaait caguèr# an 
banquet oflkiel à notre •oua^mima- 
tr* d'agncniiure.

SPO^T ET AMUSEMENTS
Cfc«*ali*n «a Trarmll Others Com

lUcette» •% parue de Lacroeee

Lee cneealiere da Traeail

▲ a delà de etx oauie person ne* ee 
•ont rendue* samedi à gamte-ü *e 
pour te paqae-tuque dee Chevalier* 
du Travail.

Màl.A. T. Lépine, et J. Bél&nd, 
Ctalent pré»*nie

..ee Jeux ont donné le rfeultat *ui- 
Vant :

. «riant le poid* de 16 livre#—1er 
pr.x, Arthur hmith ; 2e, U. (iuyon ; 
L. W. Jet té.

dop, atep and leap—1er. W. Belle* 
fleur; 2e. J T. Wilson ; lie, O. Jetié.

sunning broad jump—l* r. J. La- 
liherte ; ie, J. T. \V tlei>n. B. Coken».

Courbe ae 6ü vente* garvons au* 
de»*oue de 12 aLs 1er, A. Courte- 
xnanche; 2e, W. Bélanger; 3e, P. 
David.

Coarse des filles < au-dessous de 12 
arA*»—1er. E. Guyon; 2e, Al. Mayer; 
3e, M. Launeux-

» ourse des dames. 60 verges—1er. 
Mme Kegan; 2e, Mme Power*; 3e, 
Mme L. Guyon.

Course d'un demi-mille—1er, G. 
Cokers; 2e, J. T. Wilson; 3e, W. 
Beliefleur.

100 vergeb (membres de la D. A. 
18-19}—1er, L. Guyore ; 2e, P, «J. Dal­
ton ; 3e, A. Blondm.

Un quart de mille memb^cè d’or- 
gau.Hatton* —ter, M. Couneman- 
che ; 2e, W. Lapointe ; 3e, O. Lâ­
cha pelle.

100 verge* ouverte au M. Wd— 
1er, P. J. Dalton 7ti2*c ; 2e, J. Le­
page (D. A. 19 .

100 v«rrge» avec pipe—ler,W. La- 
poiute ; 2e, G. Coker* ; 3e, W. Ber­
geron.

50 verges dames, avec œuf**—1er
Mme Kegan ; 2e, Mme Marchand ; 
3e, Mme Meunier.

.a psi
et cello de Mme Tourvllle ont rem­
porté les deux prix dans le con­
cours de beauté des bébé* du sexe 
féminin ; l’enfant de Mme L. Uuvon 
a eu le premier prix pour le* bébé* 
d . sexe masculin.

M. Laisson et Mlle Seriers ont 
remporté le prix de danse.

Le# prix ieront distribués mardi 
soir le 12, à 8 heures p.m., à la salle 
Ville-Marie.

Le comité d’organisation était 
composé de MM. L. Uuvon, pré>i- 
dent; L. Elondin, O. Lessard, Z. 
Fournier et D. Ouimet.

Lesjuges étaien MAI. P. J. Dal­
ton, J. Béland, M.P.P., et Joseph 
De page.

Pique-nique de# ooeliern
L’Union des cochers de Montréal 

a eu son deuxième pique-nique an­
nuel au Montreal Driving Park sa­
medi après-midi. La journée a été 
un saccès.

Résultat des amusements :
Running hop, step and leap, ou­

vert aux membres — 1er. James 
Kearns ; 2e, James Connolly ; 3e J 
Bmitb.

Trois sauts—1er, J. Kearns ; 2s, J 
Connolly ; 3e, J. Smith.

100 verges, ouverte aux membres 
au-deessous de 00 ans—1er, Léon St 
George ; 2e, J Green ; 3e,G. Giroux.

Un demi-mille, ouverte aux mem­
bre# de la société St Gabriel T. A. 
A B—1er, J. J. Hayes ; 2e, B. Tay­
lor ; 3e, William Orton.

100 verges, comité du programme 
—1er, J. Danton : 2e, R. Welsh ; 3e, 
P. Oonnaby ; 4e, Lamoureux.

Course au trot, mile beats, pour 
chevaux des membre* conduisant 
leurs voitures eux-mêmes—1er, J. 
ISortc n’s Sunshine • 2e, R. Welsh’s 
Harry o ; 3e, Jehu Smith’s Kitty.

103-verges, ouverte aux membres 
nn-dessns de 40 ans —1er, J. Pollum; 
£e, J. B. Biroau ; 3e, Léon McMahon; 
4e. P. Lloyd.

Course d’an raille pour les che­
vaux des membre* qui n’ont jamais 
courus—1er, White Bird, de Hoof- 
stetter; 2e, Jolly Girl, de R. La- 
bfcile ; 3e, Jenny, de Lamare.

Course do cent verges pour le 
comité—1er, J. Dunton ; 2e, J. B. 
Doré ; 3e, P. Connolly ; 4e, Léon 
baint-George,

Course d’un quart do mille pour 
les membrea^-ler, J. Connolly; 2e, 
Lamare ; 3e, P. Bereelau.

Course rfhin demi-mille pour les 
pompiers—1er, D. Cyr ; 2e; D. Espy ; 
3e, v. Ross.

Course d’un demi-mille pour les 
hommes de ponce—1er, constable 
Coleman ; 2e. constable Kelly; 3e, 
tonstable Gallagher.

Course de cent verges, pour les

Crçona des membres. 10 au* e- aw- 
ssona—1er P. Welsh ; 2e C. Sulli­

van ; Se J. Brennan ; 4e T. Scilfvan.
Course d’nn quart de mille, ou- 

rerte ai x aaiiétés uationaies et de 
t^mpér ne*—1er J. J. Haye* ; 2e B. 
ravlor 3e J. Orton.

Cour** plate, un mille et demi— 
lerTanurum.de Minogne ; 2e Bird 
Catcher, de Minogue ; 3e Grev Billy, 
de McColl.

Coursa de cent verges, aux mem­
bres pesant 2ÙG Ibs et plus—1er J. 5. 
Bireau ; 8e P. Lloyd ; 3e P Lamou-
rew.

Course de cont verges, aux mem­
bres delà société nationale b&mt-
Paferic*—1er J. Cennolly ; 2e J. J. 
Haye* ,* 3e B. Taylor.

Course d’un mille pour les che­
vaux do#‘membres—1er. Tantrum, 
d* Minogue ? 2e. Bird Catcher, de 
Aitaogne ; 3e, Risk, de J os. Pullum.

Coureeàpiad.un demi-oulie,pour 
les charroyeurs de charbon 1er, 
Cnamner; 2e, La vigne; 3e, F. Ga£f-

liea samedi, à ill* Clark, lac Sx*ui- 
Loaï*

L*s WaUaaer»
Le# compageons boulanger», au

HA^mbrr de , oat fait leur piqu«* 
nique à ITie Parrot, samedi.

&**asb*s a Lac6^e*
Lee cuuree* du Canadian Asso­

ciation Amateur Oartuira” ont eu 
lieu 4 Lachine eautt-di aprè»-m.di. 
XI y avait hv»n nombre de specta­
teur*. On ue peut dire que les 
course» ont été palpitantes d'inté­
rêt. car la vague était »rvp forte, 
truant au résultat, la Pk)C?>*x qui 
publie toujour* le* rapport* d* ce* 
amusement», se gxrdrra bien d'en 
soulfler mot, vu qu’on a ostracisé 
le* journaux français du yacht de* 
reporters.

Laeress*
Samedi, le* >hamrock* ont battu 
le* sauvage* de Saint-Heg.* «sir 1* 
terrain de* shamrock* ru* Stner-
brooke.

Le rfeultat du match :

d ma avare

New-Yoax.. 10--Edward Trench, 
nu homme de * x »nte ans. que 
l'on «apposait pautms et qui ven- 
ùait des pv^rte-mennsi* dsn» Kan- 
dolpb street, à Ch»#Mgo, es* tombe 
m *rt dan* is r^e de la rupPure d'nn 
aaévr.*UA« Le dèfui.i * été irane- 
porté à la morgue et l'on »e dis| 
*.*it à renterrer au cimetière 
pauvres, lorsque l’on a trouvé *ar 
lui uni- somme de H.tXH) en eepfi*ee, 
et le titre de i ropr été d'une maison 
d’une grande valeur.

‘SL

•par 
. etuouroeà»
. Sikai..r«*ok* 

in H«vi» 
>*»ai U ’*"'»
p^hanirAir»»

. '^.aairoe**

Eptre par 
Isa**?M< krun*
\ K Xi

M White 
V oK«*nn*

•

D*a*rft*n* daa* la maria* am
Nkw-YmUX. JO- i ’amiral Brsine, 

cotuinanda*ii de l’arsenal mariume 
«:e brv»udlyn. * été Infbrmé officiel­
lement par l’amiral Walker, oom- 
mandant de i'eaoadre qui *o trouve 

• l
York, que près de deux cent cin­
quante hor.me* ont déaerié depuis 
une huitaine de jour*. L'amiral 
W alker a décidé d* l>« piiA# peemet- 
tre à aaeun homme de l*e*cadre de 
se rendre à terre, et l’amiral Braine 
a i>ri* de* in<«*nre* pour faire re­
chercher les défeerieurs.

Ld ifuit Lofent profeye* par le 

Gouverne nie fit

MEXICAÎN
kATlOMAl

LOTERIE
CHARITÉ PUBLÏQVF

ETABLIE EN 1078
Vajact aaruii rappun auc

rai*** mt*an; #« mèux»

: TIENT

kucun*

Non nvou- l’ItomuMir d'annoncer a nos pratique* et au 

publie en general < i;.. « au- !.• la tlemolition <ii» notre ningHsin, 

iH>ur relarjri-iseiutut »le i ru N ;ri»-l>aine. nous avons transjK)rtè 

n »tre stock au No nie Notre-Dame, plus haut que le carré

Cliaboillez.

9 J9

hier,
au

FOULE ENORME
▲a Par* Sshmar htar soir

Le succès au Parc Kohmcr 
a dépaaeé tout ce qui a eu lieu 
parc cette année. Environ 
mille personnes hier soir, et 
de quatre mille, hier après-midi 

Nous manquons d’espace pou. 
donner une description dus prodi­
ge* de force et d’nabilité accom­
plis par les nouveaux figurants, 
Tachibana. le Japonais, la bt Uo 
Oume (Japonaise et Ouds. C”e*t 
ce qui s’est vu de plus surpenant à 
Montréal. La foule le proclamait 
hier, en applaudissant, toute sur­
prise, ce* téîèbrt1* gymnastes et 
éi équilibriste*. Les tour* de force 
de Tacbihana sont admirable», 
ceux de f»uda font trembler de 
crainte et d'admiration.

•«‘pi ’ Bai 
près i >it.

UNE ERRLl .ÜMIQUE

Un cocher < nibnrra***
Un individu prit un charretier 

samedi soir et se fit promener. Du­
rant le trajet, le charretier croyant 
son client très nohe, arrêtait à tous 
les hôtels et lui payait la traite. 
Voyant que son homme ne parlait 
pas de s’arrêter, le charretier se 
mit à lui faire des question» au 
cours desquelles il apprit hélas! 
que son client n’avnlt pas un hou.

11 conduisit son client effronté à 
la nlaiion ho 5 où il donna le nom 
de Jérémie Biais, fermier à Rapi- 
neauville.

A la station il a raconté nu ser­
gent de service qu’il voulait télé­
graphier A son fil* pour avoir $f>0 
par télégraphe. Ensuite qu’ii arri­
vait du purgatoire et du ciel où il 
avait vu »a femme belle comme un 
ange : mais, ajouta-t-ii, elle n*e pas

AV 18 SPECIAL
Les remèdes indiens de la Cie du 

Baume des Mon.agnes \ eries de 
Geo. Tucker, out été enregistré* au 
“ registre de* marque* de Commer­
ce No 13, folio >10^’ conformément 
à ** l’Acte de* marque# d« commer­
ce et dessins de fabrique du 1879 ” 
par Geo. Tucker.

Le* remèd< * indiens de la Cie du 
urne des Montague* Verte* de- 
nu un t si populaire* qu'un grand 

nombre de pharmaciens et épicier* 
su servent ue ce titre pour vemire 
de* préparation» falsifiées. Il y a 
ausm île* gens uni parcourent les 
campagne- ; des homme* por­
tant de* cheveux longs, etin de 
mieux réussir à tromper les 
personnes et se disant soit agents de 
la Cie., soit associés et quelquefois 
même, iVères du propriétaire 11 y a 
jusqu'à de* femmes qui prétendent 
être agents de la Cie. >léfi**?-vous 
de ces imposteurs. M. Geo. Tucker 
prévient qu’il ne sera pas respon­
sable uour aucun accident qui pour­
ra arriver à ceux qui se servent de 
fausses préparations vendues sous 
le nom de la Ole du Baume des 
Montagnes Vertes. Demandes tou­
jours 1» # remèdes do Geo. Tooker 
et exigez que son nom.soit souillé 
dans le verre de la bouteille et 
l’adresse ‘’429 rue Craig, Montréal*' 
sur chaque boite 174—jbo

voulu m’écouter 
moi. Quand il a

“Jo,
•urse d’un demi-mille pour co­

chers—1er, J. Connolly ; 2e, W.
Furlong; 3e, J. McHngh.

Course de ponies, un mille—1er,
oeny de J. I>wyer ; 28, pony de T. 
Dsryer.

Ce urse à pied, poor orphelins— 
1er. JacKson ; 2e, Casey; 3e, Stearns ;
4e. Plnnan.

a /OS raembres du comu* "organi­
sation étaient MM. P. Gonn«-hy, U. 
Welsh. F. 8aint George. P. Dwley, 
T. B. Doré et P. D. Lamoarenx.

Lee jâges étaient MM. J. Dwyer. 
3. Taneey, l’échevin Tansey, H. 
Philippe, G. Nathan et le chef 3e- 
u>it.

L *t»MlS9*n>*Bt Lcwell
Le pique-nique des employé# de 
Aablissement de MM. Lovell a eu

et revenir avec 
été pour entrer 

dans la cellule, il a dit nu gardien,
I vous m'enfermez ici, eh bien ! j’en 

sortirai surnaturcllemont.
A l’exception du charretier tout 

! le monde demeura convaincu que 
cet homme était atteint d’aliéna- 

I tion mentale.
Hier un des gardiens des terrains 

! de l’Exposition, arriva à la station 
I et réclama le prisonnier comme 
i étant un des fouH internés dans les 

bâtiments de l’ExpoeiUon.
Le malheureux s’était évadé dans 

i le courant de la journée et le char- 
; relier dont non» avons ourlé l’a­

vait promené une partie de la soi- 
i rée, croyant en son âme et cons­

cience avoir affaire à un client 
! oousu d’or.

Théâtre Royal
Lundi, le 18 courant, le Théltro- 

1 Royal sera ouvert pour la sa ison de 
i 1S9Ù-91. Durant la vacance, le tin â- 
1 tre a été repayé et peinturé. On 
I dirait d’un théâtre neuf. Le# chai­

se# d'orchestres ont été dorées, des 
i tapis nouveaux posés, et en somme 
: l’auditoire aura au.ant de confort 

que possible. “ One of the Finest ”
{ sera représe nté durant la première 

semaine d’ouverture.
QnelqueB-iinsdcHac eursquicom­

posent la troupe ne sont pas encore 
1 venus à Montréal. Mais ceux qui 
jouent les rôles principaux sont 
connus du public montréalais.

Ce théâtre ne peut manquer d'a- 
vôir du succès durant la saison.

Un moment d at+«»tlon
Avex-vons lue l’annonce du pèleri­

nage du 15 août prochain? Lourdes ! 
sourdes! quelleâm?* chrétienne ce 
mot n’a-t-il pas remué profondé­
ment ? Ü’eet qu’en effet oe nom pro- 
cl.irne maintenant le plus beau pri­
vilège de notre Mère du ciel ; son 

j Immaculée ConeeT'tion ; et chaque 
l foi» il proclame'l’amour de Mraie 

pour Us hommes qu’elle assiste au 1 
spirituel et au temocrel.

| Notre ville poaeêde un splendide 
sanctuaire en son honneur. Mais 

| Marie a daigné montrer par des 
! grâces étonnantes qu'il lui plaisait 
| d’être honorée sur un antre point, 
j Depuis de longues années, on vénè­

re «a statue sur la montagne de iii- 
gaud, et le collège Bourget, placé 
sous le vocable de Marie Immacu­
lée. lui a élevé un monument où les 
populations pourront désormais 
venir offrir leurs hommages. Rien 
de grandiose, rien d’imposant com­
me ie site choisi. Ea présence de 
la statue de Marie on ne peut se 
défendre d’une profonde impression 
de piété.

Jusqu’ici cepen'lent 1* difficulté 
des rommuDications empêchait les 
pèlerinage# lointains. Aujourd’hui Tr 
cet obstacle a d.spar '. toi*l

Désormais e n arrivera facilement 
par la nouvelle voie ferrée “ Vau- 
dreuil et Prescott ’jusqu’à Rigacd.
Quelle belle occasion de céh u. 
glorieuse Assumption de Marie qu** 
le pèlerinage organisé pour ce jour 
même ! Que la Ville de Marie fAsse 
honneur à son Angnste Reine et que. 
de toute# les paroisse# on Vienne 
▼ers son sanctuaire.

Ktgaud e*t bâti au nied du Mont 
Oscar, à 15 lieues tie Montréal. La I 
BOOT elle Toie passe pur Lachine, ! 
Sainte-Anne d* Belleyoe, Van- I 
dreuil. Como, Hudson. touSe* fort 
belles places d'été : elle côtoie sur 
un k>üg espace la rive si belle de 
roataouai*. Comme site, le lieu 
du pèlerinage set enchanteur. 8i 
le temps est beau, le pèlerin sane se 
déranger prend son repos à l’ombre 
de t» forât, et peu* se rafraîchir de 
Ponde fraîche qui tombe du rocher.

Lee salles du collège lai sont ou­
verte# pour le cas ou il les prélève­
rait aux arènes de U nature. Qn’on 

’ w* dons* la peine de lire l’annonce 
’ du pèlerinage et le programme qui 

sera publié sous peu. Homme* si 
femme* seront admis 

\ pèlerinaBo.
Le sermon de eireonstene* sera 

donné par le R. P. Jean-Baptiste, 
t franciscain.

Fumez le clga**e Sohmer a 10o
CHALtibH

Cao* #ui »o flVsnt uc l.* chslonr nt 
procurrr un « au Manilla, Leghorn, 

et en K’àù.e m i.ditloii»*Jtf'#l»tk'l>ft*llr«
au maaaein *ir-f , l. liylieau. li^ Hue
S «Miue un liuo* 8t-Vince»it cl Ht
Gabriel. l*av—la

Fumez le Cfoase Sohmer à -Oo
—FurrA* tcujoura croi- mt io note»' p—!»*.

fa-.- -«'ur'faire . c ■ u ber l«*«i j»<uN folle:*
can» .. ►urw «1(» d-un»** : v#son unl-
\*.t U. *uu oui m ÿl.ju la boutriiio, y compri*
une bulle d’uugneUto

On a tonjourri un mains la i'réparation pour 
teindre la barlw et reluire aux cheveux l.*ur 
couleur naturuile Au*m une de** uu liieures
pryparntion* pour nu loyer i.em ne t-: le^
gen< ives et pour donner forme bul. itu*. llmu- 
ueiurtw rt taches mu vi«'*«■.• enlevas iMiur 
tou.V'urK. a,n*d ',ue le mal o - dent** et lt« cors- 
Comme par lo pa-o-'. «niant a*»x poudrfes pour 
le \ iHagacn rt-dre la tiaicliour, en < acher les 
erreur* de li nature, nous en avons le d^pdt. 
Nom» avons minai U pu:vallon «le* p*UBi'<nr 
tjuie-i infaillible. Li*«r les certiflcate que 
i ou* publiou» tcunler mercredi» et «uuno lis 
5:mc v i . Lk*maj<ai«. I.a'koix. rits.

1)63 rue Mlgnonnn.
17^—jno Coin de la rue rite JütatîtoUu

Furr.ez le cigare Sohmer a 10c

LA LOTERIE DE LA PRO­
VINCE DE QUEBEC 

Pour $10 Ton paut se procu- 
re-11 b'fîetx de la loterie. Si 
l’on s pas, ou si l’on ne déalre 
pas débourser soi rm.mc cette 
somme de$10, rien de plus fa­
cile que de s’adjoindre deux ou 
trois am s pour réunir ce mon­
tant. •_<£ onzième billetest peut- 
être celui qui vous fera gagner 
le G*on Lot de $15,000.

Hatez-vous d’acheter vosbfl-
Icts. 2 6 7 S 0 11 et 12 août

'■ ■ ■........

;-;7> REGULARISENT
, — i JSS —

Boyaux, la Bile et le Sang

/EMIT

La rnr.ptipation. la bile, toutes Im hnmffurs 
dua dyHprpslo, malades du foi**, «cro 
fai»-. «■ touu;* le* air«>ri,oa*> dn mj «U-mc.

Walforp, Ont
Apr**» un«* ■''-rr* attaqua da fp vrc warls- 

Wn**. ma fl • t Jt - ni**]adr:, i ai
d<-’.*' .»r de« ’.• • • . # 1* m a-»r« - en frrd" d • 
médS<ine ns *'nrt M>il»t..-*in«nl. Avont 
qu’e 1«* r’it fl e vr' bout'd’l • dt Burdrc 

r .
qaahi*1, < ’ u ain'enast rll* * «t oittl. reu en 
gnSnc.

mam-

.

Li Clicvelare, c’cst la Santé !
P'rj Orateur f anillairr Awlrttf nrt 

'1 #:t f»ût ai*p*rafr* ion

au prechain

La ProchalaTirage Menaual

aura U** «leu* 1*

PAVILLON MAURESQUE

-----  DS LS -----

VILLE DE MEXICO
L«a4i 1* i# **pt*aibre ISSO

ifm tmt W OsuiWP Ttaa-»* âf*i ci
axrHA^a*!NAlKw l» RRJX CAI’ITaI
*c c**P*Sn#t ULUir piaair*»

^MJO.OOO

Par Isa oondtUonsd* contrat. U oeatpasr. p 
deu d«i-t«*r lr p.aiX montant de u n» .«» , t

Jonipr.» ilaus »«* 1 :ra*r avant d«* pouvo,r « p; 
1t\' wu mou. bliioi. *1 recevoir j* i**raua 
suivant
LJUii iriOAT . J*, par W* inraoui**. **rfifl«i 

qti* la HaJu,ue de IauhItc* et *!•*!•'< a < i. d«* 
pdt le» fouA* nécMsairo* pour pu anur l* 
laiaurnl d* luuaiaa prix qui «wrout i;mkiuv« 
au Ur**i- d* la Lulsrt* de Hirufu -ai. « Pu 
t ique. , ,

ArouxaR Csem-UV Utcrvcnant
I>*plns. la compa#nl« e»t. rcqula*» dedtarv 

buer ctaquNatrsit v*«H»r c««it d* 1a vai*ur a -
u>u* billot* su prix- une pro port lot. plu*
éî*T*« #ur u tuiporto quelle nuiro lotions.

Prix des bflleU. Arpont ain(N4n*ln.
Billet* enU*r* Sv demi billet* M. quarts 

de Mil*#* $2 hulttèm* do blU*t fl 
Taux pour le* club*: va

laat d* billot* pour fM>

Noti» avon< (; it «roiiornii's réductions '«ur lotîtes nos iinir- 

diaiulL^o et uoii* invitons le pnhlie a en jirofiter.

GRAND CHOIX DE

LIST® r>E* PAIX

\tw>

1 Prix capital de flZO.OSf' 
1 PW* «m^ittaJ de KhflbO 
1 Prix >-apliai d»- 
1 Omn i prut U*
* J’rUd*nnw 
.s IMx de l.iOO 

?u Iliade :<00 
i«eprixdu WO 
i-i»Prlx«b> 100 
M# PHr de «0

fait*: £0.000
fait
fait
ait
ont

.fo*»
fom
font
.fool
.font

«i.trt) 
ï©,Ul« 

b.tVQ 
4.nw' 

ax» 
i • tmo
A<*U’ 
^ç.SUO 
31.KV

IA#
PRrX AFiniOXiaiATÜ- îi

Pria d* f TU. appraalosaUfsdti nri* 
de f 3O.000 $

140 PnxMe flUU, approximatif*du prix

14* Prix d* frtO, approalnmtJe ou prix
de «auxw 0.000 

TfSVxlx terminaux de f4> . d«c1tW
ParÿrJO.OOO Pt

ït*i> Prix ■onoatant à f .*:.u»

t. «,C. f Qftrn*'* • t 
J> Hr.9*~ r / ur

f «irupA t.OÎachOU; de 
. It «rOi»ari<*r.
'a l i'r AvA.'ii* e*’ une lotion d.(*.•••« ot 
Té. rrt • NHTxte. nans «yalo <*00*100 poin rna/*
- <ot •-n 1 r ra*Hfl«rlierejnos4 a»x ♦nfatits 
/. J.' itèrairmr f '**rAJsitr-. A •utsilt n «*t
fa-'-B teintum, «~V*t an ‘tir u.ant »t un 
t**»»- rVite pr«'TmmMrm «ert da ph»1.
»-x ..i»;.’ d t/«ut produit éansw
ronr.*. r 1- r; •!!» |çr« od no(nt»r»;d«
te 11,0 d«" pon *fi»or:iSe a*Sdi
m or v>o 1 • :lx.rsrv« • M - G.. la

. • •
14 ’-e >340 roc t-***fe-T^th«rHvr!. j4ob«WI

m oit raittiot pmusiï
srm LB TT7J

IL HAETFOED, OONN.
FTAKUT KS 1*4

Cznifei comptant----- $2.000.000
Actif............................$5 00 0000

Mt - - - - $I30L235.39
SUCCXaUGLLB AU CAM4P#

fp?«at- pvtrvrirju.

114 TkTJ* AO^CTEfll
mosebAal

GERALD. E. HART
â mai—3m Gérant* Gesse ral.

. Am >k^ k a rriCB
Pour Hommes. Jeunes Gens et Enfants.

ChtiBisos, follets. Cols. Corps et Caleçons, Chapeaux, etc., etc.

UNE VISITE EST VIVEMENT SOLLICITEE.

DU k

l/oiViseir mus lot prix x rn«1nH aux Lia ta­
rai* eu uJv.n lutieni américain.

!^ r»«*«n*re dee huJaIm e*t limit > a SO.'S).
‘Jt S» mola* qo* le nntnbic v«niu par lr* 
m i*t< ri*A du ntSmc

h'aiteevoa remieoe par letlrea «>rdinalr**i. 
. uandata 1/ irs

Mont MO IM |>ar toute* le* «'OfU|MKU e*. expre* 
M* «m uar n» Kew York Kv haiiÿn.

le- lettre* 1 uiienant de fanant doivent 
l'Ire invariablement enretrist!*#-' -

Adressez U. BASETTI,
Cité du Mexico,

Mexico.
4 avril—1 an

AU BON MARCHE
Valiquelte eiValiquette

1867, 1069, 1871

I\UE N0TRE-DAME
Près de la rue McGill

3003
Ci-dovant à l'ancien raiiRRHin I. A BEAUVAIS.

non

BARGAINS! BARGAINS !

L*£largik.sc*Tnent du coté, sud 
de la rûe Noire Dame, nous 
ayantobligé# de transporter tout 
If Ktock éM M. \lfr«d A. \ :»li 
quette dans nos magnAins, ffhi h 
cuusé«n encoiuhrement dcvtofk 
qu’il nous faut absolument éoou 
1er dans le cours de en mois, pc*ui 
faire place à nos iinjtortatif r. 
d’a !itomne:con8éq iiemrc e n t n<* u 
avons résolu de récltiire tou * 
ect> marchandines à des prix qti 
on assureront la vente iininé
«iiate.

Venez et jugez par vous-mêmes

— DK NO# —

BAS PRIX
M. Alfred Val i quette profite 

de cette occasion pour remercier 
le publie eu général et ses pra 
tiques eu particulier pour le 
généreiax encouragement qu'il a 
reçu durant l#**n eu farinées qu’il 
a tenu magaHin au No. 2032 tic 
la rne NotreDame, et sollicite 
de nouveau la continuation de 
ce généreux encouragement à ea 
nouvelle place d’affaires No-. 
IHfiT, 1K*>9, 1871 me Notre î)amo 
oû il ,-era toujours heureux de 
recevoir ses bonnes vieilles pra­
tiques.

Demandez à vos Marchands
«le faire fabriqué vo# imperméables 
par la
MM. WIÏÏBPtlOBf ELÛÏIIIIIS CO.

Tous garantis les meilleurs sur le 
marché ; réparations du toutes sor­
tes bien faites, au

No 1727 RUE NOTRE PAME
Telephone ! loll L30H. 13ui*r*« -Ino

LES BÉBÉS QUI PLEURENT
!,** bv-b^* pleurent por^r qn’llft «ont nottf- 

frnnt*. I.enr* p*,titt*« K*ti«’ivom pont otilbun- 
ii.r v' et il* i*f'ni t*l«* ou tnoin- rtflvron*. SI 
\ ••»!* leur BMseSAttUoir (In rôti nn «1r» »>ol 
lier* Elootrlquo* de Nornaan t»*nr 14 
Dentition, vous oon^sUT'** ei»*liAtim 
cbananmont r«>n>erqunhle pour le mieux, 

if leur* *onlftnne**« ©aneront *1 il pi " luire 
H tineamé)i<>r*lii>«iH«n*II» r<'*n*l>tei de Jour 
" eent'. I>emand«*r l< ■ ( oliiere de MorTnan, 
*- n’en **■ • «*i>ler j:4Ui l mtre ei vou» **^01* œ- 

tifteit. Pnx.oUoU. 1*4*Ail

A L’ESSAI PCI'R 40 JOURS
Mnrulare HenalMr* # eptp*le.

< e •*«,hnf f*-tTi»n un*' lierni" aux 
*1 lilet «jn** vl rod* v r u - »errl* • «I" 
v«t* «!env mein*. L* li*rrii* «^t 
mam rnue continuelkunei.t ru jki 

ir> . esnit frlcl»«»ii. le Joor « t lo uqif, et «e

i?! La VERITABLE EAMOTOT
LE SEUL DENTIFRICE APPROUVÉ PAR L ACADEMIE 

DE MÉDECINE DE PARIS.

. N -35 bMMftaidÉÉi
4 I K M’IILIME; POUR LFJIBOIKH J>B LA TITO

i l VtWKJTiK DK T01LKTTE RTTKHIRUtt

Ne tr* iivont dans toutes l«*« IwmneH maisons #*1 «ihai 
Lcfort \ ( Agents 338 Rue St.Paul â Montréal

llégWÜ

I ir -rit «'uiibiu un** Jomb^ hrixée I •rx a av 
| rf'. 1 ift**|T A l’ATKl:. *« qnl « »»r*tfr*l-e- 

l
•IT

ii e *-ix « ■ •« .‘en«
l.ii vMve» «1^4 t mbr«- r»
( tiM *■, monutec lune 
1 orono.

q’i*« b 11|!ni n.,‘ . 
T'Kini!li!«-t* Ch»»». 

K4 ru** Klna H
I.i r » -I k M H

PA3M RELIEFde

•nt **ert*ln*>ment
• tr% -ne ml 1 .1.10

<iqnr« «»t niSinc «lfl*'!>»rfl»«N 
'i.i iirixbloe par l'ininSM «le 
• m. h ifinMeeaem *ir« e «*«»tn- 
!‘«h< 4 .le plNDLA* *>t de mul* 
Tt*.*«. !*• pSi* active* «If*!* 

kitlquo niédlnnle , <•-* 
reit rde* «ont le »•*•«■ Ita* dn 
iniittue * »•! immiratiR** etu 
«u* aMr In Uiinnlqu* el de 

rrlnuU*"-''•« r*- r -I . ► ni'-r«MM «.plqui'N *»Te«i 
l«> »*v»ni f»r I A * ravier M*** remèd*** 
mut «'« tu;».**.* dan* «b «h'hii<** pTonorttflfl* 
e1 • n(:nLi. x de f «ru l. - -i.n.edinw Nnfvatitae :

vlir 1 .nu'1 <|'«'p'Iq.i* «1 ent4 dl*i rhéi 
q«», ipierd 1* «)ii"iere .!.xrrh*v*,« gr*vo«* dn* 
e.du.te* *d-I** Aofnnt*, luon e]»x|r na«l-l>rr>n*
• .il. p>," . )#• ri.unir hmn<iilte. aetlmm.
■ l1 ; •»*..««? ., rn veil* dan* Oui*#*
n* a* • •, **■ r ep|. r • p*mr innl.ullf** du 

•'••r. «IIrUi*. ma *> I ■'.• veael«*. nml vl* 
jc..nn, ‘n ««•rnptloit, * <K»*tlpall«ni. innl de 
» . mol «’r in^lfi'tl* a >•**'ret* n. hernie,
n ■ I * -’tnlnriiNee, mal dn mnlrl. « , dj>

« N • *••. ^N.irne^er % /
br«i <Aul, herDui iate, N«i. ;'164nie N#»ire I nirtm 
( tueet 24 innre -Inn

I.

Âü BON MARCHÉ
Àlpljonse Valique e 

Alfred A. Valiquett'
PROPRtrTArfMES

RIS. iK/, Hil. IflWIHtôrtE-MIK
Pré# <fe la me» MaOil.

ATTgrJf TTi 
L* fbHv *1 * el

A k*

LF H ( KLKHRK

GOUTTES A’fliT! CHOLERIQUES
ET ANTI DlAilTlUSiUtJKâ

Dr. J. A.'

«, t - ,
J. A. (Jrevier. iH rue Cm.* M* .» i 

ilejuk

REMEDE UNIVERSEL
mOfEIKétF. FCl.r. DETFUISf LES

CCRS ET LES DURILLOftS
En peu o^jourt PruHt ta *e*«. 

â#U*9#t #4**r*t. JCNAISP.
114. ns* M* Eültabeta.

ta !X*nnf*e*nf» e C»r|». Kmn*** ef, 
r*.**ip**ti«l«- p**r le* *omTriU#e mUSvile-

IA f«v -| M

MADAME rULLLET^E

Femme Traie*-»* dn ?ver*î 
- ••••J; V"T' ftrrivee

wrrthr r'Ue. %vee l*ir>t-ntl'i 'M 
K'.fci v**»»’ • ¥ it* pen*K>*.*e*-mif 
irm*' «le* ■ » .»* ■ hruM'**,
t«ii» * q-J* ,r»<n*./i.e.
ren.ed^udr d »*-e*el-
klie '.tr.r*- %• e*: «in*
Nppei**; " l e* n*u/ ;'dir*. ’ 

a r ' •mpiXtre
*•; .t» . -»**> 'T" *ex. »-t *-t e* r*.

1 red* InfAi.Hble Ah:.» lo* ■ ** lb** xr*r»e 
, Otpe - m ' Mr* •>•* p*t/**»*-,. *• «* pe»rVMu I
f ' r»- pne;f ~»r>I./'* e-, ■ * ru»* t\0
V iJiitru* • rue !*♦<; fie ’ er»r^,
• * î*#r • ~:*-(>M*r** t

C#»n*r' »T J# ' ertifte *vi* ; .1 guén 
ftu ■ itA^4*i*l«*re)f**jtr «irre-rv nr-i^ Jert 
pendA*4c<ru* *e*e *vt • *iv>i ir *«f-*ir, ~i«W- 
•lenv. '*»*?» ’*»■* ie* f-triMd* qnl
fr, r+umm»»- «l*e, tnul* je o *1 pu Me*
• Jexay'â'* Ti' *> *• **ir« d*!e:i*'

fiàir* d- “Je-etf j«»*»re ' *•». d»Mi. ■;»**
•* m-iiem'T.t pe? n To»»tea o-v*.......

*»v.i4r«a**»ssf^reue**po*irrow - v r 
mu *rv So. btAra* C«r.y*. lym*- -v ..e.r.m i 

IXm-ixa i iiiLii'kE K/CCf

h.

npArueeeti par k« **♦••*»•»«!• V^e'iea 
An Mned*. pnaa» Immadlatafneat dana 
I Ko.r.niPia ««n* «•" ta .«eaf *» lm*B(ni

fl t".......n .«muii'ii# !• a«rr at
M dnen» la rlp.i-ef r»e^»-Baa)re II *« 
u>4r*H Jamtit lea Arid*

ri N *»•**<■ Irr , • 1 ■ i- Cnni riftçoni
li!r*r .a"r*a*oS I1*# «1, .*'f v«>n!ai(i

T*T*»l I ## I »t ►**■
Oroa 40et42 S»*S*-Laure>erle

^INTERNE&EXTERtft

La Débilité Nerveuse
Tr S* iafique.. I* NflvrnÀfTlfl. ■« fnuvrhc. 
lrr'4 «.ai i'<r». 1* 1 Jinmef iem.. **f t/>»iie*|e» 
:• « ■ *i-. nerve1 ne* «ton* :• ;m. ! »' ■ .'i*-»

.> Hire*. |mi ■ ipien. * ri»*'i* ni* m* - 1 j .•
: •* *l« « Colntnr * Electro Cur^tS

oe d# Norman, qui non» y:.<, ■< t,‘ k - < «.••
.* **1*v*v« le* meilletireN /I», r. .r «•. ♦ o

la ion* et ««4ai<*Kue* '.'rein On v*n« 
*.*: 'tee Bnttnrl'p. Amnen ulr- < *>r» t1 

e (o»»r* rt Ffld*>i'lfl*. A VO/tVAS*. 1 
« qur*n Km*. 1 «rnf.co. Ont. 1V»hAI<

PILULES MAGIQUES
l'nrégistrérsâOttawa sonsl# Noüiltt

HUILE VENERIENNE
| KnrAtflHtree à Uttew* eu** I* N* ‘.VIT

GOUTTE ROYALE
Fnr'WetrAe * « H i*w » noun le N* WU

PREPARATION TONIQUE
h.iir*KiiKrfle à Ottnv»* «nu* le Nu 2SIS

M henmetip d*fetr*« r*rAp*ren«*iia *inl
«« r* * rit »n.p l"ny A ■ ..iiii.eri 1 mm it«N«a#M 
mri.i ciinMld.'mlde d .i itf •. m»"V< In*# r*r*|M* 

.'■ra nve. le p|l|N uraiiil . iiil»«:t k.tr a'.(U** * 
Mi*«r «ni lefiii.* Inn

f.i'it Men r*«mnr*iU(«r «|u« < «-n l*r«iv«ra »*iii4 
*. 1 « pnr I». 1 muvomi' MimiiI l'-niml, .i>re* 
• iiinliMt falfw par !«** fM•*lll<■ur* Iii»d«*cln* 

«•M l a II Allia.

J. E. P. RACICOT,
mention 1st*,

I J .ill I * 1434 ru* Nolrt-Oam*. Montreal.

BASTILLES PENNY P'W#*
/rfM "m*d*. r t
l.i* ’ .ie«HNdn «| «i a * 1. 1
« 1
»ncr»|ib> *, t . i\ . .1
t'i. *. C‘«i . . .-Vd • *.. r 1. r n
• • ' i .
I-IIII. .... ■ . t : ! Ul
uulroe. ' bai, Mill
tnnlf •#«f.'l . P • iir-, 1 
aueù*'i.'m'ltut' w4»'at<l..«j

1 le* tmtiver».* *U«i4 r.,1, .
^ Mflte. FTnpneiiet*-' rm

« 
S? r

irelr* Ci •■riAfel Cj :*
I* f

>*o(»al*l 2i23, ru* .«o! • « isv u«... ■««•bir**».

OtOOUVtbTI fl| m T S • sr -s
3PLT7B d’Ab !( H f'
POUDRE CLÉRY U 14**

AC

Nous Pensons nue le Public
OmvieedfA q’i# » rin-i . -ü »rm de* ntfeire- 

ni»e noijr trH» er*«.'.« preNentaniiaud. *l**rN que 
r . ( 1
epe/ ,.,lcn,i r t 4 r<

aLimnefit

l«»u:e

N* 'i*ie l«-»l

Depuis à bonne heure le matin
- Jf.mQO h —

Une neure avancée ie eoir
et quMejn* Aon* ayam* » n eAtr«-'^>t nr» ***nr 
ttment enn Idèwl»le de m«r> ao'in
• vm a A*«« f* r-*>* fl*/ait* venir «in Nurpiu* de 
*4^. , <j*d AtteA*! n«>* ordre* * •* ruafiufA' 
tur *.« ni r**«f« p< rie' d* (•* ivrfr f . 
f»« \ demArtfle* «|mi r.otiM ae-fn' f
' A* VI* 'f »i* I* t» A/’t de* Ae h* *-n- au *;*.., 
’am: •»- *•* n».*jB *Mri.rn** an^ui
que vau* con* lAi**er*r roAArdrr»*.

Betrcpolitan Mf’g Co
I H? +* VGTT | 4» H* 4 4

RUE NOTRE - DAME

ÜYIMPCIU r 'T34. It 
Unfl oofDfnissif'H nornrué. pif 

VAtufitmi* Ht kt titra tir de /* » -# 
po»ir étudisr les fltîets «lu Charbon 
île ttellor, a constaté que m# 
Maux d e*Lomoc. Dyspep*!^#, (jaa- 
tralifie# ItigestlOfls fbrfii'iles ou 
douloureuse#. Crampe#» Aigreurs, 
Renvoi#, #lo.,coé#âieiit#pré# qu#b 
quos jours d'usage do ce médico- 
rneMt, soit en Poudre, soit en 
Pastille#. D’ordmsire, le bion-étro 
s< fait sentir des le# premiéro# 
dose# Fappetit revient et la cons­
tipation si habituelle dans oes 
fealsdies disj.-irsii Les propriété# 
ant*-^ qtiques du Charbon de beiloo 
en foot un de* moyen* le* plus 
sûrs et les pli»* inoffetisifs S 
opposer sur msiadie*infeclteuse*, 
te U * que la rrysenterie,!# FMarrtiée, 
m Cholérine, I* Fièvre typhoïde. 
Le Charbon de Belloc est employé 

; r [ éw-nir, soit poo. 
g jérir «;eM m»ilsdies 

Chaque flacon «le Potidre e» cha­
que boite de Pastille* doivent 
porter la signature et le cachet du 
br it^iioc

En vente dsn* toute** les phar­
macies — prix Poudre, 2fr.; 
Pusuhos, 1 fr hü.



lia. vKtasms, Lirmn n At»ur iowj

ï^X iM t A

11 AOLT

L QUESTION LAVAL VICTORIA

y l* Ur J M vient <i*

puiilier un* Wr i< .r ■ > pa^n,
»ur 1 . ((UMiriun Jjival-Vi< toria. *411! 
a j ou Mr»? ** i * demi» r « haut 
■Je» .'•eriii'» de Lavai.'*

C*e»t une répunae %u memoir* pu- 
5i»^ pif i» «* pr'>f#*-<4» urw «le i.a*v ii 
• ur 1 1 , h <>u umv<*r»<. air

Le ton d 1 la bro« iiure du i>r 
Be:tUM«>l«;ii «Ml 1 r/**» ,ü_' (ouirue
on peut en Juger par le ilr» qu'elle 
porte

Nouh n’Jtvoni pan à pr»mire parti 
pour 1* h unH ni pour I» h a r ijr 
« et tu épineua») «4 i« at ion, in.* ^ no t 

at «Min qu'il «or 1 • 1,11 i
parmi la population au muJ< t du 

«•ette importante «4 «• Hi loti un \ « r-
•itaire

Tout de mAme, noua « r«» 

noun nu H«>mm«:M p.o l«»i 1 «le la h > 
lution du pr«>blArm 1>.ü « I h <leua 
par:.im Laval » t Victoria »n | .«- 
rati d a« L»rd aur 1 pi in» ipu qu’il 
n'y u«t qu'une «e ulu inafitutiou pro- 
f< HMi«»nu« i « . Il ne reMt«*r.iit plun 
qu’à ►«? mettre d’aee«>rd Mir lea 
moyena à prendru pour ..’t» indru 
CO but. I ►•p^roliH OU** < « M 

regrettablea « « Haeront avant long- 
àetopa.

OAN- LES RAPIDES
j EUrms+mtc b t a+uob é nm inur\i é •xcor*

A L«»r4 Au vap« ur Jtobemiea

Dan» : % a ait 0* aa»»«4 im û«

O .»»« /.

lvn n«

■ *» . û aa pa>aa««»»r

I nu
1»

nia H«>r 
K <nv*»» 
fia d»?v 

ill« a d« 
a prov 

1er eut

I»o 
n p

alh

lea
au

fai
du

t bei 
«•n' |

1 “Bo
qui

ECHOUEMENf
-Ann ♦•»»m»hlp via avl» V»rrh« r»i««
Le HH. Moudoco. part i «le M«»n' r^-.i I 

I oHia heurtai , <
^«•hou^ v ia-à- via Ven h«'r« «, air |m 
44 fer à « Levai ", au cap Sain
Mn bel.

Il était chargé d'animaux et il«<aL 
probabl»- rjue la « .1 ’gaiaou «levra 
étr»* enlevée pour !«• aortlr <l«f l’im- 
paaa»* rlaua la«{iie||e il ne trouve. I »n 
dit quM lui manrific préa «!«• «411x1 r-- 
pi* «la d’eau. Il a nonné datia un bain- 
«I»1 gravier nt «l«? aable.

l a chaîne «lu gouvernaila'i nt bri- 
■é«* et a cauaé raïuddcnl. I.« pil«»te 
(Iroleau «pii é it « u « h:t’ v;e «lu 
•teamahip ne parait paa blâmable 
du t«jut.

L^liiMitnirM romorqueura août alléa 
\ son himotira.

LA RUE ST LAURENT
Une requote doa contrlbunblnn 

l’IuaiciirH eltoyena et contribua- 
blea <lcin»Mirant aur le cAté ou« si, «b* 
la rue Saint-Laurent ont « nvo\é au 
conaei! de ville une r« «piête par la 
f|UOlle ila exp«»H«*nt qu’on leur avait 
promin que, «léa «me la rue « u quea- 
lion aurait élargie et C4ii'ila aéraient 
prêta à ouvrir leur* imignaina, ia 
corporation ferait paver i 1 pr« iuu 
re portion du la rue et p«»m«t den 
trottoirs en ciment ou en dalle*.

lia ajoutent qu'on leur avait pro 
niiH également de fair** rnettr* «mi 
bon état lu parti»? de ohliiiSHée do la 
rue Salnt-I aureiit compriMe entre 
lea rues Sulnte-Caf lierine et Lngau- 
oDetiêre «pie Ira évaluâtiona
uvaicmt été faites «*ii prenant en 
considération la courte durée pro­
bable d«r« travaux projetés. Or,oes 
travaux plus durant beaucoup 
qu’on ne Tav.iit prévu. Ica intérca- 
• 6-i terminent leur renuêto en priant 
le conseil de reeonsiaérer b»H éva­
luations r.fln do les rédnirc, et «! 
faire poser iininédmt» u,«*nî des 
trottoirs devant leurs résidences.

FOLLE EnTpOISONNEE

I»# véanltat d'nns imprudenco 
Hier matin le pora«>tine1 de l’naib? 

de Verdun était mis en émoi i\ la 
nouvelle do la mort ae •ubuitelh* 
d'une p»iuvr«* folle nommée Jesaie 
Oainpl>ell, arrivée «lana deaeireouH- 

,tances déplorsbb'H.
Dans la matinée, une des gardien­

nes de l’asile M’était procuré, la 
pharmacie, un flacon d’acid.• car 
bolique, afin de désinfecter la cluim- 
bre de Jeasie t'ampbell. Ce travail 
aceomnli. elle était sortie, oubliant 
le terrible liquide dans la chambre 
de la pensionnaire.

dette dernière ayant aperçu la 
flacon, n’eut rien d»* plus preaaéqtie 
«le le port«*r A nea lè> rea et d’aba >r 
l*«»r une bonne gorgée de aon conte 
nu, croyant boire «lu whiskey.

Cjucbiuea inatanta plus tard la 
inalheureuae s«* tordait dans l«'a 
convulsions de l'agonie «*t ne tar 
•ait pas A remire l«* demi««r soupir.

Hue enquête s eu lieu cette après- 
midi, à oc sujet.

ffe pas confondre
Le monsieur Caron qui a eu l'in 

fortune de se faire condamner par 
le K ©corder l’aut re j«*ur. n’eat pu 
M. Guillaume Caron demeurant au 
No 86 rue Champlain, oui est un 
brave homme d’une sobriété ex­
emplaire.

Vlettmednne o*plo*1on«1c lamps 
Samedi ont ©n lion aucimctièr»' 

de la Côte des Neigf«sl©a fùnôrailU s 
de Dame Marie Lonia© Lcocndie 
Barracin, éponse «le Léon .lonbert, 
demenrant au No 360 rue «lea .k ei- 
gnenrs.

Cotte femme a succombé aux 
snitea d*nn ac« idont causé parmi© 
explosion de lampe.

la» f«*u a'était commniqué à ses 
vêteemts et lui Avait tinta do gra­
ves blcssuna.

Un trtate «Uro
M. Hév<'re r«*lf«»r, commis, Agé de 

44 ans, et demeurant ru© saint 
Christophe, a comparu ce matin en 
cour du rce«>rder. IV monsieur 
était accusé d’avoir commis un as­
saut indécent, au Charap-de-M.ira, 
sur la personne d’un gary on d© 16 
ans, nommé Ad. l'iifr«*snc

Après un proi ès qui a eu lieu A 
huis-clos, il a été condamné à 
d’amende ou ‘2 mois d«' prison.

tenant au jeune Dufresne, il devra 
pa> er ttO on passer l mois en pri ! 
son pour aToir tlftné.

Baaarrs S 1 Arme© du Salut
Vers huit heures et demie, hier 

soir, ies casern «te l'Atm o du 
Saint, rue Notre-Dame, prè- ic i.» 
gare Dalhor.s c. ont été le i Mc » • re 
«l'une petite bagarre intinn. «ii:i

tuouv© combien 'ont i«--« i. s Ls 
« ns île la confraternité dans la 

Inilique »• confrérie. Au in.nv.cm 
oil i’ u :cs prédioants bnrl‘»
•*\« « v i sanctifier dans . g 
<i«' T \ ,;.u ; ! ’ on© rftelée d© c i . *
d« poing •4 A huo.gnait entre doux 
P« . • ’ s

: ini «.« t« np s. «'n rit voler les 
b : ! < ’.x « v > o l -o l© sang 
;i ' ! U« • nn; i: es d ; n ? le..*.

• • . . e v... • paix
ci .: > » *..v La: n»; s aucune aires*
♦ atioi. ne fût upérie.

L AMNE.gON ÜE SAIN it*
CUN£uüHt)£

i lai|>rat'-cabls ff+ur »ia«
asmass

Ce , ie d I ' aire *i«ma Ut

jEUN£ 3LA.PHE*ATEUR HORRIBLE ASSASSINAT ANNONCE DE i * *: i « i a Ci r:

Dams I eaUe* haisi-J—a*»ap«uw

S»a>rebig aies
Us S4UUS

■lûtla dsvxat

JOHN MLRPHY & Cie m - aiüüe de beaipie

Re « étatisas 4 xa caastuiar

Les dwtact.viM Aacwarrsat U caâavrs 
au a«ks du " i^ux-uLsa

< ut TBs Niaoaha, Ont., 10—Ca 
criiue atr «e a été découvert au-
jourd'huL I^cs teurs «le ce drame 
» «rit «i» p©* ) ânes de Hochester.

ten. . i n. .»*. j. I.. il a\ den, « nef 
dert •ii'»' : .c- «i© Bor heater, arriva
ac< o cpagné du détective h urtnerer 
©t prévu. 1© < .nsiable Mc Mick- 
i*ig n o i ■ < hercbaient le catiavre

MLiu H -

: • « sa
: * rm ■ «rtiteas d«
Voies renia a

CI

marefc*

roui BftSCS CT 0C»O«aCLt£4 iColIiac*
H la *iro<X. :r d«s KK PP J««nma* 4^pas 

M«js rsa. ;ar .• v»t«aur
* if : a

M utii «tU'CU a--*» 
• 4o inarciiao'i^Mu

Dspartsmsat 4s maatsaus

eût

pour #1

rour un* 
.ittiTH l©a Cil

.Vit] FHpartrir.cat 4s Corssts
v i«

Pria 4a bilist aller st rstoar aduitai 
4-lu. caJaato «1 la

Oa psal pris ur»* «ta* *4 .*s«s * ! laimarx
i a

Mar.- a euJV. j -v .ëC* ru4
»'-* ■ a. «næ. Ca*n«wa a Dssimus .00 rs« 
Votre fSU—19

\ KKXK HAlt K^iC'AN

BENNl.Mi d BABSALDD
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«•.u piuh <i< a cx«’ursi<mniat©*« amé- 

ri> .«.ma, il y avait aussi un certain 
li'ouhr» de [ia‘«aap« ra«tanadieiiS prja 
dans «lilb' rents p<.ris.

Tout alla nasez bien jusqu’à Pr**a- 
« ott *.ù un groupe«|’envir«»n.TiOpas* 
aagera fui «iébUioUé

Aprèa avoir «4Uitté ce port lea 
pana.ig* ra, aoit par lna«lvcrlance 
ou pour t«>ute autr«* raiaon ac por­
tèrent «mi foule mit I« côté g »iu h«- 
du bateau, <•«• «|iii !<• fit pcm*b* r «J« 
«•««côté. Malgré ce petit incident, 
qui punit d’nh'irfl a'itia import a net», 
l*i vnyHgf a«t continua.

Vei H troi.i hctir«*a «le l’apr«'‘H-mi«ii, 
le vapeur <(iii était aur I»* point d’ar­
river à (’endroit «lu rapide nupclé 
le 44 b » n g mh ut," p<?f)( huit toujours à 
gum-hc.

Un des pasaagers nommé Odilon 
l’révoat, ancien « niployé «b* In com­
pagnie, qui avait navigué duns ces 
parugea pendant un certain ii«>mLre 
d'snnéca, voyant le «i.mg« r «jue 
oourai» l«* vapeur, a«i dévoua pi.iir 
le hmlut commun- Il parcourut I* m 
cl i fié rente* partie* «lu bateau r*t in- 

j vita lea paH*ag«‘r* il h« j»orter en 
nombre à i.eu pr«^H égal «b-chutiue 
côté afin cfi rét ibllr l’équilibre,

l4*a «•xcuraioniiiat«'a flrent c«i (4u’« >n 
leur demandait et le long anut fut 
fran« l it »• iris a- id«'iit.

In arrivant A l’autr*1 rapide près 
des Cèdres, <• mime il n’v avait per- 
aoiine it bord pour voilier à ce que 
1cm puasager* ae maintiennent «ui 
iiomf»r« ;l peu t>r«''s égal <l«i ch iquo 
«•ôté, l’é«|uilibrt fut cncor«9 r mp 
Prévost H'adreaaa «le nouveau a x 
paanager «*t l««ur lit !«•« méinua re­
commandations <411’avant d’arriver 
au 44 Long anut.’’

I.«'rapide «iea <’èilrea fut franchi 
vora huit heure*et demie.

Le temps était encore elair à 
00 moment, maia ii p« u du distance 
aii-deaaua «lu fleuve l«i ciel était 
couvert «b* gros nuages noira et il 
était liieile «!*• prévoir <|u’un orage 
n« tanicralt pas à éelator.

A l’avant du bateau Ica paasag«krs 
■ M’étaient groupé* au nombre de .U)0 

environ aur le» aecond pont. Peu de 
tempa iipn'a l’oruge a’abattit, lea 
paasagt ra d«*seendirenfc «*t voulu­
rent t«)UH entrer dana le salon, dont 
le plancher a’affaiMia «Penvironlpied 
anus l’énorme ebargt'des nombr«)Ux 
voyageur» oui voulaient »e mettre 
A l'abri <l«i la pluie.

On lit ab»ra j»la«'er une pièce «le 
boia pour maintenir 1«< plancher «lu 
a>il«*n qui a«» serait certainement 
cflrondré aan* «'«•tt»* précaution.

I.« * passager* i>ri» «h* pnni<|ue ao 
ietôrent pÔl©-méi«i d’un «'ôté et <ie 
l’autre et «''eet avec beaucoup de 
peine que l’on parvint à i»1» rassu­
rer et «\ l«*s faire asseoir, afin do 
maintenir Pé<]iiilil>re «lu bateau.

Aux passflgorn qui s«> trouvaient 
aur !<• premier ponton tit lain'la 
même choae en leur r«»commandant 
«b* no pris bouger. l e apeetacle à 
« « « nt était effrayant, l’orage
* n* toute sa force ©t leafem-
11. le a enfant* plouralent.

I u paaaager 1«'m « xliorta A plu- 
aicura repriaea A garder leur aang 
froid.

Auaaitôt apr«>s le vapeur frappa 
contre un rocher et tournoya sur 
lui-même. Ls panique augmenta 
mais on parvint A «'aimer Ica paaaa- 
gers «mi leur disant qu'il n'y axait 
rien A craindre, car le bateau repre­
nait aa poaition normale, l u pas- 
nager propoaa «le chanter un < anti- 
que, qu«* Mmes Shankbind, MuflTly 
©tC. I». NVilaon, «le Chicago « nton- 
nèrent anaait«H ; ce «|iu calma le* 
voyageur».

Aprèa le cantique, un employé «le 
la c«>mpagnie a’adrc'aaa aux t>.°Hsa- 
gt»rs et leur déclara «pu* l’on diri­
geait le bateau vera le rivagt'.

Aprèa quin.-«» miuut «*a ii'an>; » «ses, 
le bateau arriva au quai «le Pixon 
Lan«iing, aur la rive américaine, A 
trtua mille» «le Bcauharn«da.

Un pa»sager monta ;«l«»rs »ur une 
chaise, «xpllqua aux excursion- 
iii»te» la sitialion dans laqi-cllc ils 
»e trouvaient et leur «lit quo la nuit 
étant trè» noire, il n'éiait pas pru- 
«b nt d'aller jusqu'à l.achinc ; ils «l»'- 
vai««nt par con»é«|nent se résigner A 
passer la nuit A «■♦■t emlroit.

Uncertain nombre coucha A la 
belle étoile sur !«' quai et le» autres 
sur le bateau »aii» avoir pu pren­
dre aucune nourriture.

Hier matin le capitaine télégra­
phia A Montréal pour demander 
deux trains «pii arrivèrent :l Pixon 
Landing A neuf heurt'» et «lemie.

Le» excursionniste» en arrivant A 
Montréal se répandirent dans les 
«HtTerents hot<'i»d«»la ville,et repar- ! 
tiren: très méci'iitcnts dan» L cou­
rant de la journée pour les l'tats- ! 
Unis, par un train spécial qu'ils 1 
avaient fait demander.

dsrtton» su Cotoan Saint Louts

UV»t aujourd'hui qu’à lieu, au 
Uôtenu Saint-Louis, la mise en n«>- 
minatimi «le» camlidats pour l*‘» 
honneur» municipaux, conforiné* 
ment aux «lispo»ition» «le la nou­
velle charte.

Pour la mairie, M. J. IV Landry, 
N. P., et M. Pr©m>veau, Pex-maire. 
sont sur U s rangs.

Les messieurs suivant* aspirent A ; 
«le venir conseiller» :

Quartier No 1 Kngèno Lafon­
taine. NV A. Stewart et J. H. Des.au­
tel».

Quartier NV' ‘2 Philippe Pupré, 
K. Poitevin et K. Housscan.

Quartier No 3 Magb'ire Hotte, , 
Julien i*'ic «'t N!oi»e Pr«>uin. i.a 
votation aura lien lundi prochain 
Il y aur. "er - * < »ir ne sem­
blée «le» été- « urs dans la salle mu­
nicipale pour « ntendre les candi­
dats et leurs am.s. 4

pi i-» <4ii«- Ici 
pr-céu.-n *-
UC H (dit-III ill H
b H rues et I»;. 
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p. 11 «1© travii 
r»** « Il « M 1 '«ill 
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é« «• Rilglii' i.î»
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pas dépem© 
r*tfcM de 1 '.luit 
icriii»jr le oonu

n*» ira. (’’et 
*• noua ex «b 
celte année 
té ont été d* 
action a été < 
lits Voté» p«

lea proorn 
talent jia» 
et noua nv*

• ur lus
lent pa* aussi élevée 
iaaé. la h ioycra ««ut 
1 et i l taxe d’eau a été 
proport.i«»niicilement. 
« déoouvcrt «411c 
h immobilières n'é- 
u/Il au m ment cotiaiM*» 
fait ce printempa une 

cotisation plus ratioueiic. Ni»um 
avoua utiuli la taxe «b*a a ■1er cio- 
sets dans ica niaiaoua, ce «4.11 dimi­
nue d«* t-î,000 b a recel ©k du n«»ire 
aqueduc, .-u 1 s mécontents coriM«-n- 
tent A noua rencontrer daus une as­
semblée publique noua pourrons 
leur prouver «|U«- notre poaition 
tinaiK idrc est meilleure «4ii,eJle ne 
Pa jamaia été. Nos revenu» avec 
Paqueduc sont maintenant «le ^12,000 
A fbL0o<). Pourquoi dcmaiidrioiia- 
11 «tia 1 annexion ?

Ici noua payons un demi cent in 
«lait < la piastre pour la propriété 
foncière, c’eat-à-dire trois «inarts de 
moins <4ue l« s ciloyens «le Àiontréal. 

i Notre a«4ueduc noua donneda 410,000 
! de profil par aniié»i. Il ©ai tics pro 
: hablu «ju'avant ciii«4 anales recette* 

de l 'u<iueduc ne Heroiitac«!rue* *utU- 
j aaininent p «ur faire diaparaltre en­

tièrement le» taxes inuiiicipalea. 
Lea contribuablea ici paient leur 
eau sur la niAme échelle que lea 
citoyens de Montréal,

Peraoune ue doitse plaindre ici du 
service de» vidangeH. Un règle­
ment passé en l»M9 oblige le» pro­
priétaire» de faire poser dca water 
closet* dans lea niaisona (4U’ila cons­
truisent. Lea hnnexioniualea ao 
plaignent du service «lea incendie». 
IJepuis dix ans pua une aeuic mai- 
aon a brüh’ complôUimsnt «lana 
notre rnunicipulité. ii n’y a eu que 
de petila feux causaaiu de» doui- 
inagea variant do |100 A 4160. A 
Haintc-Uunégondc les primes d os­
ai) rances sont aujourd’hui uuaai 
hanse «, u ïi Montréal.

Avant «}ue le mouvenient an- 
nexionnistu soit asser. accunlué, ce 
qui prendra nn un ou deux, noua 
nous trouverons dans une meil­
leure position que «Montréal. Le» 
annexionuiHtca le coinpr©ndront ©t 
ils renonceront à leur projet. L'an- 
nexiou cat impraticable pour une 
couple d'année» au moins. Parce 
«41111 taudra attendre deux ans pour 
taire «lis électiona minicipalca 
avec un ticket annexionniste. Un 
conseiller a«»rt en 1891 et trois on 
lNt»2. U'eat après cette année acule- 
ment «ju’on pourra commencer le 
mouvonu nt.

Le maire llénoult, en terminant, 
dit qu’il ne croit paa qu’une requête 
aoit préaentée au conseil ccWe au- 
né© iu»ur demander l'annoxiou.

.

mcM«-e d«* neuf heure», 
hier matin, M. l’abbé Morin lut la 
d«!inand© de pardon devant tous 
les «infants du collège.

Il *V»t engagé de pluH à faire dire 
une mena© d'expiation vendredi ma­
tin, à n; heures a.m., à la même 
égli-e

LA GRANDE ARMEE
Subit uns uvirts à Actun Vais 

Ls tsu d ns un pullmaa

A CTO 5 Vai.k, Qué., 10—Ce matin, 
entr«* uneet de «x benre», la section 
No 4 de l'excursion de la Grande 
Armée en roule d*- ('hi ag » p««ur 
lb>ht<>ii, n quitté Montréal sous la 
direction «1 1 rondtmteur Penny- 
car«I et de l’ingénn nr Murphy. Le 
«•onvoi était <ompOHé de sent chars 
Pullman, hou» le « «»ntrôlfe «lu con­
ducteur de» piillmsuH Harnett.

Un peu aprô» trois heures ««n dé­
couvrit !«• mu dan» !*• pullman Khm*- 
port, et l’on «‘('nst ita qu’une lampe 
avait fait expbtaion.

Le train était alor» à cinquante 
mil lea environ A l’est de Montréal, 
entre tJpton et Acmn Vale. Dix 
passagers, tou» de Chicago, étai< nt 
dan» ce char.

L’alarme fut donné© et ton» lea 
pantuigerH »’é« happèrent «ans IjIgh- 
s'.irea grave», sauf quelqui»» é<‘ » r- 
chure» aux ambe». Il» abandon­
nèrent tout dan» le char qui fut 
réduit en cendre» avec son contenu. 
1 >e» médaille», de» décorations, des 
«irapeaux d’une grande valeur 
furent brûlés.

Le» porte» totales s’élèvent A en­
viron »60,000.

L**» victime» de l’accident »c vê­
tirent avec « e q ie leurs compa­
gnon» leur fournirent et s'instal­
lèrent dan» les autres chars.

Le surintendant «lu Grand-Tronc 
«lit qu<' rien du bagage n’a été dé­
truit

M

1 Arthur Day : ”

Hcn .ble 4Cwwuv»rt«
Le» otîiciers «ie p<»lice Hayden et 
' Micking, tiren1 un dè

Importa e a ble» Be^tcaotte».
heiet «;»te le eeritn • art. I« ** Vents «1 imiaauble» neuble» et ert»ti 

«le meu+gt
r*s»*«»ru e- - «ouiil * n

Au Banr do la Remo
Le nommé Xavh'r Gauthier, dont 

noua itvona raconte lea exploits 
dans notre numéro de samedi der 
nier, a^bir» aon prooè» en Cour du 
Banc de ia Heine.

Lortto vn Clnudo et al.
M. Pierre Claude, maire de Notre- 

Dame des Neiges, nie entièrement, 
toutes les allégations de la décla­
ration «b* Mlle cortie dans sa pour­
suite contre lui.

Aminé» «lo vol
Cinq jeunes homme» nommé» M. 

Leroux, N. Houaseau, P. Leonard». 
F. et U. Mayer ont été arrêtés A 
Belleville mou» une accusation de 
vol et envoyés A la pnaou centrale 
de Toronto.

Tfoyè
Un enfant «!«' 14 ans, nommé

Charles Badey.«lemeurant avec ses 
parents, au No. 4* de la ru© Col- 
borne, « »t tombé accidentellement 
dans le canal samedi dernier, et 
»Yst noyé. Son cadavre a été re­
trouvé hier matin et transporté A 
la morgue.

Bnt&lllourn
Pierre Fayette, accusé de s’être j 

porté A d< s voie» de fail «ur la per- i 
sonne île M. Z. Richard, a été con- I 
damné ce matin, en cour «iu Recor- , 
d«*r, A $10 d’amende ou un mois «le !
prison.

Un autre batailleur nommé Ch. ! 
Daley, qui a frappé A «*«'up» de 1 
poing. A bord du bateau A vapeur I 
“Algerian," le jeune M. Murray, en 
sera quitte pour $10 ou deux mois ( 
«le prison.

Por'ounol
M. J. F Perron, «le Butte «Mon­

tana', est au Richelieu.
Le révérend J. T. Gaudet, prêtre 

curé «h «’Kpiphunio. et M. Narcisse 
Forest, notaire, «le Sainte-Schoïas- 
tinii'. ton» «leux Acadien» d’origine, 
sont tv»rï'M «'e matin pour un voyage 
è la Nouvi'lle Kcossc, aân d'assister 
A une grandeeonvention acadienne.

La fendro lians t Ho
Vers neuf heur**» hier soir la fou­

dre a frappé un de» arbres séculai­
re» du parc de FL» Sain:e-Hélène a 
environ deux arpents du poste de 
.* police. Le tl lide électrique a 
arrscht* Fécorc« «le l'arbre A plu­
sieurs endroit» c y a fait do» en­
taille» profonde». Une cinquantai­
ne de personne •» réfugiées sor.s un 
pavillon à peu d« «l*si anoo de Far- 
br*' ont eu les nerfs dégratTfs par le 
wuoe.

Clvldrado

La banque du Peuple vient do 
déclarer un dividende semi-annuel 
de trois par cent, payable lundi lo 
1er septembre prochain.

Voleuse

Melle Mathilda Poirier, servants 
chez M. J. L. Goyotte, et accuHée 
d’avoir Houstrait divers objets A ce 
dernier, » été condamnée ««• matin, 
on oonr de police , à une année d’em­
prisonnement.

Embellissement du Cimetière.

On vient d© construire près de la 
porte du cimetière Mont-Royal un 
petit lac artificiel, on doit bientôt 
en construin' d’auires semblables. 
Plusieurs millier» de personnes ont 
visité les «leux cimetières hier.

Nomination do curateur

M. W. A. Caldwell, comptable, a 
été nommé curateur à la faillite de 
NVm H. Arnton, eucanteur, de cette 
ville. La nomination a été faite par 
l'honoimbU jugt 11 r inggr

— . r. oes-
cendant F élévateur *t après ci©» 
fouille» qui durèrent un© heur©, il» 
trou\êr©m 1© corp«» d© la j auvr© 
f«'ii»i*.»', horriblei: ent mutilé, ©t 
broyé sur de» pu-rre» aigu©'*. La 
figure était terriblement * iirié©,t >ut 
1© corps dé* omp« *é et un© odeur 
re poussant© s'exhalait «.*©» restes 
mortels.

Comme il était tard, on renonça à 
transporter 1© corps sur la rive, 
maison prévint 1© e«»roner qui 1© 
fit gartier pendant ia nuit.

L histoir» du crime
A u bureau d© police. Mm© Quigley 

fit i© ré* it suivant : 4* J© deiueur© A 
Kocbesivr, N. A’., je sut» venue aux 
Chute» dimanche, i© 23Juillet. J’é- 
Lai» accompagnée d© mon frère, 
Arthur Day et »a femme.

Nous HoinuicM arrivé» ici ver» 
onze h©are» du matin. C’e»t mon 
frere Arthur qui avait proposé ce 
voyage. H payait mon passage.

A notre arrivé© aux chute*, nous 
Avon» traversé par le pont d’en bas 
Hurlucôté et nous nou» somno» 
dirigés vers l'élévateur de» rapide». 
Je u.e »ui» ii.»si»e sur une pierre, 
regardant le» ( iiute». Mon frère et 
sa femme s'avancèrent, ver» le bord 
du précipice.

Tout-,«-coup j© vis mon frère agi­
ter son Miouchuir et m’appeler, il 
était seal. J*,* lui demandai où était 
Dé»enah. 11 me répondit qu’il l’a­
vait poussée en lias, et «4u ii avait 
voulu sVn débarrasser.

11 me donna ensuite un billet du 
passage « t je huis partie de» Chute».

Trois jour» âpre» je revis mon 
frère A Rochester et il me dit que si 
c’était a recommencer, il ne le fe­
rait pas.’’

Motir du meurtre

Le défective Ha v den raconte que 
le 12 juillet dernier une jeune fille 
de Rochester, Lizzie Breen, épousa 
un nommé Arthur Hoyh. Elle dé- 
i uvrit bientôt que ce dernier se 
nommait Arthur Day et était ma­
rié.

il fut arrêté sur l’accusation de 
bigamie. Admis A caution il fit le 
voyage des ( bute».

De plus, on a découvert qne pen­
dant b on sommeil, Day parlait et 
disait “La voilà c|Ui tombe!" Ha 
femme No 2 l Yntendait pendant ce 
cauchemar.

11 ét ait marié depuis huit an» avec 
hh première femme, il avait de 
fréquentes querelle» avec elle. 
Deux enfant» sont né» «ie ce ma­
riage.

Mme Quigley «lit que sa mère dé­
tente ses brus et ses gendre». Ce 
serait la pire des belles-mères!

Mme Quigley a été arretée comme 
complice.
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Nouvelles Annonces

Arrivées trop lard pour être classi­
fies.
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au x * e • a1 x «1 ■ i.** C- au * • .n de» 

rue-l:«i« • ( Ber: .. 9 a«!r. tté« r et.r k» lie-ux a 
John l'arker, ent r ; i inour. .14 J

ON’ DE>!AN'DK une /Ule au No fi72 rue 
Ib.t.erL_________________ ;•* t

On DEMANDE quatr» boas moautaiera.
H’adr'v»er a L. A. B«'lair. ilZ avenue 

Lemur*. .Maiaonneuve. 144 1
DEMANDE imiiudiarcmont dev lat

b'Ura propriétés 
delai.

ECFtKMENT .V ri F.. 
i1' i» r«e No. .x 1 « me.

O
entr*

O

entre les ruui» La^raucbeliere et DorciieaUT. 
_______________________ _________________ 144—Z

N DEMANDE une jeune fille pour le 
menHfc't'. » adresser 378 a venue i lelon- 

nnrr. _u
N t’Olt't is-Su >.N NA 1K * 1 tenant ïl* •'* «>1 

un ann-a'i 011 « r . >iii<*«i unrba|>«'!er en 
pierre de Itocli. lu^ompei.ae donnée en mp- 
portani ce» articTea au No ôlOruc àt-Jaeque.'*.
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PROPRIETES A VEADtiE
L Agence Gcncia.e de Propriétés fon

clcrea

1659 KUK NOTUE-DAMï

.> BEAUX 'T«s îtt 'i: -'HEI’! " TvR
- 1

x IfiO. I. un de». j>!u- ■ ’ix - <1. cette .’a
tasi.lonabie. î» adreSBer a

E( KEMENT& CIE. 
ISjS rue No 1© l'oms.

t'TN'E PUPERIU 
_ HKRT.qnarte ’ 

re «ie t «d e i'. r. 
Kcdt. Loyer $(RKi.c«>
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ri* b*1 u’ t><s

LCft E MENT & CIE 
li.ô • ru*' N ■' re I Mine

y îo; .. fl' r r
U-. majrn' tîque h tel p-,*» J.bÜ "i x Do pU" 
u de chemin d*1 fer. et ;* ■ n 1

t-Antoin*'. v 
gor.«l«*. a *2 in 

^ adre-a*-!'.
d 1 cou

K< nEMFNT .c «j , 
ld.v.« ru<“ Notre-i i’inc.

\ VENDRE 
d une «ta-

\ Iron deux arpenta d un t*eau .a- ae pfl h 
s'Hdrea«er a Onemiue GoTmer, Ste A«le! 
comte de de Terr*'bonne, que, 244—13

BV
teurd- • r.-u'i. ux. d.'M.-u.l. m, ^ 00,0 dlUM r''' 01 1

I emploi modeste * Montreal ou le< virons ! ,1,»,Ron rn ',rl 'i ' ii . tn-s :. . i 
I L Tire J. A T. bureau do La PR* s 2ll j 1 “ >I.- **U p • rr n . rî irod r

.............................................. ______ . iiiinuies de man i.e «u* la prared". 1

\VENDRE-l.non voyaffea de »,.oe« «rc*s Ho* hélai:... '.. y r ph\ ?.. 
a $1.50 par *roe voyage, livre. J. c. J OTOpriéte doit- tre vendu ban» delà 

j Macdiarnrd & Cio, cou) dee nies St Jacques | S»ulr« j»sera
j -t O i r. léph«me : w.li«>.____________  244—g i ECREMENT R CTF.

(1HAMBHES A LUI KR parniee ou non. j IMOrueSotr Dams
9 adre.-aer au No 123 rue Champ «le I -------

| Man______________________ _____________2u- - ■ |>EAT* roiN* [. R' i RUE ; - F'V,
/ 1H AM BREF MEUBLEES A LOUER No * «•••clm1.,- -t 7 ■ c uiv.t .. «

et

57 rue Me Dénia, 244—1 nnques 
re. In

et ih*i-, !« 
* bien loué.

n<\« tonna: ion 
x>ye" i'* :•«»' -

r.*m«. nn mnrohnnd.ta ll.nr | Fumez le Ciqare Sohmer à 10c j F^"^ ' T ^ '^"Sn."
N E. \ a « 'h '.h -.-r parMM. H. .îame» Higginbottom ©t 

! fils, marchands-tailleur» de la rue 
i St Jacques, ont tléposé U'ur bilan ce 

matin, è la demande de leur» créan­
cier». Passif, environ $0,300.

Bas DE MAISON LIBRE. 1®01 rue Stc- é . prix «tonn *nt .m revenu au deU
Catherine. iTix. fit». s'a«irc«Ber i,^.A 1 de l3 p. c. fTacerncnt-.e Ire clause, 

rtie Ontario. 244—3 S'adressera
ECREMENT & CIE.

It'.Yi ru e Not. c- Dame

Noyo en ne balsnant

Le ieutm Laporte, âgé d«i 16 an», 
fil» vfe M. Laporte, marchand d© 
fruit» au marcué Bonsecours, »’e»i 
noyé ©n »e baignant hier après-midi 
A la Longue-Pointe. Son corps n’a 
pa» été retrouvé.

Lo contrat «tu palais de iustloe
I ♦> contrat du palais de justice de 

Montréal doit être donné cette 
après-midi â Quéoec.

L'opinion générale est que MM. 
Berger et Chart rund auront l’entre­
prise.

Les autre» concurrent» sont MM. 
Brunet et Laurier, Rhéaume, Ford,
Peomer.

luccndl»»
Un incendie a causé de léger» 

dommages, hier soir, «lans la bou­
langerie «te M. H. Larocque, 2333 
ru© Notre-Dame.

—Une alarm»' a été sonnée hier, è 
1.20 h. p. m., A la botte 173. pour un 
commencement d’incendie dans un 
hangar, en arrière «le la maison por­
tant le No 112 rue Sébastopol. Pas 
de dommage».

Domm-Mon d nn oonstabls

On racontait c© matin qu’un cons­
table faisant parti© du corps de po­
lice depuis six an» et dont la con­
duite avait été irréprochable jus­
qu'à Ices jours derniers, s’était 
enivré ©t avait commis des actes 
répréhensibles.

Le chef Hughes è tenu une en 
quête à ce sujet, cette après-midi, 
et il appert «pie le constable s'est 
simpleinem pavé une légère cuite.

II s’est, d'ailleurs démis de ses 
fonctions.

C«?tte b«xtaillr du Parc Mont-Royal

Voici de n aveaux détails au sujet 
d'une bataille au parc Mont-Royal. 
M. O. Isabelle nous raconte qu’il 
discutait paisiblement avec deux 
ou trois amis sur une question de 
distance lorsque M. Rooert. pro­
priétaire du parc l'aurait ap«'stro- 
phé peu galamment. Il en résulta 
de» coups.

Quelque» instants après. M. La- 
belle aurait dit & M. Rooert : “Vous 
m'avez assommé tout â l’heure, 
vous pouve.’ m.vntenant me battre 
en homme.’’ On consentit et on se 
Datut fair play.

M. Robert aurait eu ie dessous.

LE RICHELIEU
M I«idnre Du roc her, at Un tu qne certaines 

p*-r du«>s «ont enc rr -onn ; nm»r*'i».,on que 
rentrée «'.«' I nôtol Riohelicu «*»t -ur place 
Jacques-' artier, renouvelle l annom e qu'il a 
(i*Mu pebbee disant que «on etablifteement n a 
scs entr. es que sur !a rue saint-Vincent.

l- bot.-l n « t1- meublé a nom et ii a une ca­
pacité pour loger .UU personnes.

M. Durocher Tom«T. 1e l»i public pour !>n- 
■ courageim ut qu'il a reçu de lui. avec t espoir 

(pi’il continuera «on patronage. .4 ^3

SURPRENANT
En f«w«ant us.-iue du Spér\"juf du I>r Kd- 

Morin, les sympiom»** de ia d>-pétrie 
fai- o it et avec eux la de contrac*

par
n«'z

la po
ter ia uiAiadir. Prenez-le Huivant la direction 
et tous «erer gtiflri.

En vente partout.

Fumez le cioare Sohmer à 10c
R Fêlions M D. de Kill. N. H «lit qu'il 

a fait u-aK«' du BaCvf a ( KK:SIRK Sat;- 
VAOlt l>C DR VV jstar. depuis plnsirur* an- 
n «set que «mi r*-uiède a d» niontre son effl^a- 
cile po»ir la gucr «on de rhnmea douloureux 
et de lotiKiie du • «. 11 dit *,u la «auve la v,e 
a un de scs panent*.

Fumez le cigare Sohmer à 10c

LA LOTERIE DE LA PRO­
VINCE DE QUEBEC 

Le prochain tirage aura lieu 
mercredi prochain a 10è heures 
de l'avant-midi, au b-ireau prin­
cipal No 81 rue St-Jacques. Le 
Gros Lot de cette Loterie est de 
$15,000. Prix du Billet ! $1.00. 
On est prié de ne pas attendre 
au dernier moment pour ache­
ter ses billets. 240—6

Décès
Nelavc.sr En c*»tî© rUl«* le 11 courant. 4 

! a*rc de 4» ans et 10 moi*. I. «_>. Belanger. D. 
«i. i 4L. d«*« F .resticr* a .ique# «. F. *io 
.i cou ^ Vil .Marie N- U.
I** fun*raUic* auront lieu mervrodi. le 13. 

a S heure* a.w.
1a* ' o ivoi funèbre partira de Ja d^Tru-edu 

d*- . N ■ j. rm lAureni M 1. E-'d. 
n * . , ■ ndre a réélise <!•■ ; Enfant .tesu«. et 
de la m imetiere de la Uéte-des Neiges. Üeu 
de Ia sepulture

F.- ratu - er s»>nt rr *■* d y ass-erer «ans 
antre mvi-.v-. n.

T mis Fv ie-nersde Montreal sont pries d'y aasM*r.

X ir» x
Un lot rte collet» de $2,00 la doz. 

Nouvelle forme, que 
nou» vendon» d
I. V OOVZ VI>’E

GUIMOW»
irt ^ r-î.ALM-1:n r

CilEMXSS A ORDRE.X si.50 X

ier. les initia
un et ranger depuis déjà quelques ten p 
nn <!• * bateliers <.c cette viûe. ( m.ine ce 
di rnier ne peut n-conaitre l end.oit. 1 a^ent 
(’■nq \!a---erait re. nnnaf*-ant. t'eur :outes 
informât <>ns a ce sujet, soit par carte, poste 
ou lettre, a sa residence sur ia rue Uadieux. 
____  ___________________ _________ 144-2

E. vendredi dernier, nne petite 
ne T'ire. pattes fines et un peu 

’aune-, -.eux p t i - e- au dessus d« «
y» ux. Uécomp* nse • la personne qui la 
ramènera au No ou ruelle Berard. 244 -1

|yERDU 
g chie1

T’ATtC’
COURSES DECHET AUX COUREURS ET 

TROTTEUB8
an Parc lapine Snmodt. le 16 Aont l»î»©
commençant à 2* hrs p.m. Admission is et*.

que l'on «e rende en foule, car ce* courses 
promettent d être nn grand eucoès. U 13 13

IymprurTF ; tn v ayante. = dur
marché, partie ouest, noyer *«0». prij 

ÿd.TOO. \ vendre d«- «uite.
9'adnrsser a

ECREMENT fttCIE 
243- 2 ItiSP rue Notre Dame.

MARCHANDISES SECHES
A BON MARCHE

-----CHEZ------

LETENDRE & ARSENAULT
1493 Rue Ste-Catherine

MONTREAL .*> avril-la

JODRNAUE.ÎS DE FERME
ATTErVTIOTV :

COLLEGE DE ST-LAURENT
La rentrée de« «Mev*»* v:«*u mardi, le

septembre, e. n •«eommere'.H . assed affbirai 
cours rlsssiq; o en français et «n anglais. 

Dens.on et enseignement. 11.30.
G. A. DION. C. S. C.. Supérieur.

L8

I^s fermiers du Man ;to> a du Nord-Ouest 
auront besoin d* journalier* pour faire leur* I 
abondantes moisson* «ie IfW).

P s» billets d a'1er oonr le» murnailers de 
ferme seront verd is do* garas do» province» | 
d’Ontario et de Que bec, exeepr» a 1 ouest de j 
North Bay le 13 et le 30 août pour

DE LORAINE, Man. 
MOOSOMIN, Asti. 

GLENBORO, Man.
MOOSEJAW, Asti.
A $15.00

Canadie
EXCURSION

A St-Jean. N.B. retour $13.50
A Halifax. N.E. “ $18.50

DE MONTRÉAL
Ri De ta correspondants à boa pris d|» 

autre* rares.

Billets bons pour aller le« fI
Le* acheteur* de ees billets recexTont de* 

r^rtifleat* leur permettant d'hacheter ds*
H ier* de retour le ou avant ie 30 Novembre

- * des place* - i ha * nom r.^*« du Nord- ' et 10 Août 1390. So
One*' i taux de 913.00 rourvu qn'fl* a.ent pour le retour juaqu'RCS^$4io 
travaille an moisson dan* ie Nord-Ouest pen­
dant an moins nn mois 

Four détail* s'adresser à r'imp«*rte quel 
agent du chemin de fer Factfiquc Canadien.

-e^-.x d»* Mie’* a Montréal. M rue St- Via Ligne Court* ligne directe i 
J * - « ■ire* Dalhoucie e* Windncr. hotels Via Newport et par la* Montagnes MOV

8 11 12 14 et 15 j ch «a.
________________  i Via Que bec et ITntercelouiaL

Tous lea Billets sont bons pour rere-

1890-

CHOIX DES ROUTES

Balmoral et Windsor.

MAISON BLANCHE
91 Rue Saint irc f «

MENU DU 12 AOUT IRPX 
DINER A ?3 CTS

Soit»- Parmentier
Potspok—Filet* de Halibot au gratin.
FxTRKKa— Rognon* *aute« aux champfgnOna

B'snquettesde Poulet*. CoéaUtvee 
d Agneau Jardiaiertw 

R'>ti- Roætbeet.
Dk»«krt—Tarte*, bluet*. pmu*aux gruycrc.

tbe et café. 144- 4

nir comme pour aller, ^ar la même 
route.

Bureau d©» billet» à Montréal. 233 
rne ^t-Jacque», aux garo» Dalhou- 
»:e ©t Windsor, ©taux hôtols Wind­
sor «t Balmoral. 276 J

Pour la «Irxpepv!* eu msuralee d1r»»«*- 
tlcn buvet 1 Eau »t-L©on apres chn-rue 
repas et avant dejeuner pour la ceue- 
tlpatton.


